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Intéressantes déclarations de 1\1. Tahsin Uzer 
M. Sal.a.hattin Güngar, réda<:teur clu 1 l'a11inée dernière de 40 pi.,,tres, •ont 

Tan, a eu avec le lllème inspecteu'r gé- montés à oc.nt-vingt piastr.es., et tous 
nérral, M. Taha.in Uzor. de passage à ceux Qui veulent travailler trouvent à 1 
Istanbul et en route pour Ankara, une .s'employer. 
interview dont nous donnons les prm- L'année demnière. le ooût d'un mè-
cipaux ~s : tre cube de sable était de 120 piastres; 

PLUS D'INSECURITE il e.t de 450 actuellement, vu l'aul<Jllen 
- Il y a, a-.t--il dit, dans nos vila- talion des construc.t.ions. De 3 piastres 

Yets des •tes incomparables. 11 faut les par kilomètre, les frals de tran.spol"t en­
avoir contemplés pou.T se rendre compte tre Trabzon et Erzlllrum ont été a!\lÏOU!r .. 
de leurr beauté qui défie toute descrip- d'hui •triplés. Alors que dans le ~etn"PS. 
tion. Nous avons, par exemple. dans le U'Ile auto faisait pour 30 Ltqs. le treiet 
vi1ayet d'A·rtvin, la comm.une EThan, à f'!'ntre Tr.abzorn et Erzll!fum, ~jourd'hui 
l-aiquclle nous avons donné Je nouveau z.ucun charuff.eur ne fa:.t l·e voyage à 
T>C>In de Y e~ilyUTt. Les monta,gneo de la moins de 70 Ltqs. Tout oela 'Proove 
Suisse .pâliraient devant ce panorama. l'importance du mouvement d':iffa:ires 

Si vous saviez comme sont cou ra- et la valeUI qui s'attache .au travail four­
geux et bon'S, ceux Qui habitent le lit- n1. 
toral au c.lim.at si doux de La mer Noi· Je ne crain'9 aucun démenti .ern disant 
re 1 quÏl y a 2 1 ams, en <passant par KaTa-

ll Y a des années déjà que dans le 1 kôse, je n'avais pas trouvé une Jampe 
atyle officiel gouvernemental il n' eet à pétrole pOIU:T an' écb..i.rer~ aloT1S ql.J4e Ka­
plus question d' cinsécurité.t dans lœ rakôse ressemble aujow-d'hui à un coin 
vilayets orientaux.. La séou.Tîté, la tran• de Budapest. 
quillité sont entrées dans les us et cou- PROJETS 
turnes des habitants de façon que les Je souhaite que nos jeunes gens, nos 
fore.es de police n'ont même pa:g à in· irrtellecruels, visitent pas à rpas cette 
tervenir. partie, la plus belle du temitoB.e à''Ata-

UNE SITUATION ECONOMIQUE türk. Nous avons d1écidé cl"accorder les 
FLORISSANTE plus grandes facilitée aux toU1nstes !'été 

Dains notire région, le déve1oppement prochaln et peut-être invite'!OO!rls-nous les 
d1u ré&eaiu fer;rovWiâre <lUÎ a aitteint .son journalistes. 
Point culminant, et l'électrification des Nous aivons l'intention de créer une 
villes, l'adduction cl' eaux potables, ont Université dont 1' emplacement 9ell'la 

be<.i.UCOIUP modifié - .et en bien - la choisi sur les bords du lac de Van. ou 
physionoonie de nos vill~. ailleurs. Mais, pour le moment, c'est }à 

La récolte des noisettes a été cxcel- un projet. 
lente cette année : elle a été vendue à Nous nous plaignons cependant du 
des ,pr;x élevée qui n'avaient pas été manque de médecins. Pour hu;t vila· 
Pratiqu"• depw• 10 an•. ll en est de yets, dont la population est de 2 mil­
même de la récolte dos tabacs qui san- liorui d'âmes, nous drsposon• de 69 d<>c­
nonce bonne. Les exportations de bétail t~ eeulement et d'.u.ne pha,rmacie pa_.r 
à destination de la ·Syrie ont don11é des 1450.000 âmes, alors qu'il y ia. 800 mé­
nésultats qui ont réjoui la population. d.ecins rien qu'à Beyoglu ! Je ne ais 
Dan.a toue lea village& de Trabzon, il pas pout.quoi ils ne viennent pas chez 
est impo66ible de trouver un .pay~n qui nolllS., mai-s je suis convaincu que s'ils 
aoit débiteur. y venaient ils ne vo11:dTaient rpl;uis Tetout-

Les salaires des ouvriers qu~ étaient ner à Istanbul !:t ------···------
Le s1•rvie1• militah·,. <11·-.. r.-1111111·s Le congrès des l'urcs 

-·~ 
chrétiens laïques __.._ 

PKIX fS PIASTRES Lundi, 9 Novembre 1936 

DIRECT.: Beyoglo, Istanbul Palace, Impasse 01110 - Tél. 4189 
RtDACTIOI : Galata, Eski Banka Sokat, Sen Piyer Han ! cl kat 

Tél. 49266 
Poll.r la publicité Et adresser ezclnsivement 

a la Maison 
KEMAL SALlH-HOFF.ER- SAMAN ON- HO ULJ 

Istanbul, Sirkeci, A1irefendi Cad ltahraman Zade H. Tél. 20094-95 

. . Directeur - Propriétaire : G. Prlmi 
. . ·~ ·..:.a ". 

POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

lla bataill~ fait ~ase autour: 
ri!: !::~~-:;·~:~~~~·~i~:i:: de Madrid ou pleuvent 
po~ Ankara. 

M. Sükrü Kaya 
est reparti pour Ankara 

La conférence tripartite 
de Vienne 

Pas de bloc hostile à la 
Polite-Ententc 

Buda,J>C$t, 9 A. A. - Coonmenbafllt 
la con fércnoe tripat"tite de Vienne, le 
Pester Lloyd éerit n<>tammenit : 

···-------
L'inhumation des anciens 

con1battants allernands 
des Dardanelles 

Les discours 

Ain.si que nous l'avion• annoncé, 
l'inhumation définitive au cimetlèT'C de 
la .réO:dence d'été de l'aimbas.a<le d'Al­
lemagne à Tarabya, des dépC>Uil!es des 
go]dats allema1nds t:o1mbés au.x Darda­
nelles, a.u CO'U!rS de la grande gtl'eTre, a 
eu Lieu hier maün. Une compagrrie de 
soldats tuirco aivec fanfare et un déta­
chement .de marins de l'Emden, Ten­
d.a·~ent les ·suprêmes honneU!JlS aiux l'eS· 

tes de leut1S cam.ar-a.ide:s: tombés au 
champ d'honnell'T. Le général Ali Fuat. 
NlP•ée=tan; le comma.ndant de la pla.­
ce, le oom.rn.andant .de vaisseau, Talât. 
et de nombreux officiers à~ diverses 
aJ1mes ainsi que l'ambassadeur d'AHe­
magne, M. Von l<!eller, le peuonnel de 
r ambaissa.de et du consulat et de très 
nombreux membres de la coloni'C alle­
manàle, assistaient à la cérémonie. 

Les corps d·ont la translation vient 
d'avoir lieu sont a" nombre de 50. lis 
ont élté dépo9és dans les tombes pr·é· 
parées à lernr intention nom. loin de ce1le 
du maréchal Von der Goltz. Le ooon­
mandant de !"Emden et l'amba.. .. a.deurr 
d'Allemagne ont prononcé tour à tour 
dies diacouT9 de circonstance. 

«Devant ces bières, dit notamment 
S. E. V on Keller, le .rega.rd se 'eporte 
à 20 ans en arrrière, quand les Turcs 
défendaient avec une ténacité farou­
che et un courage inflexible le sol de la 
patrie. c· étaient des soldats turcs, pl'lé­
sentant les meilleureo qua.lités du guer­
r';cr et par-mi eux, au toutt premior rang, 
Ol.étit l'homme qui devait }Tl.anifester ces 
mêmes qwalitOs de la faç.on 1a 1Plus éclai­
tante ·porur la libération du peuple tu'rC 

e-t ultérieurement à la tête ,du nouvel 
Etat. Aux côtés de ces défenseurs de 
lwr pays luttaient dans la plus fidèle 
alliance, les soldat• allemands qui con­
sacraient tout l•eur courage et toute leuT 
force pour la cause commune, av~c une 
même valeu,r et un même mépris de La 
mort.> 

les bombes et les obus t:Cette conférence ne ec dirige con.­
tre aucun aiitrie Etat, .m.a.i:s on ne 'Peut 
pas dédtôre .etc ce fart que ,la Hongrie contre- veut réaliser coûte que coûte et même 
au prix ~ ses intérêts les vlus sa.en;. 
un acc.o?d avec .ses voisins. 

Les 
-----···-----

miliciens du Front Populaire 
attaquent avec ardeur 

Paris, 9. - V ers le milieu de 9 A, A. - Après de longs combats l li est églalmnent . fauxeuldie croire que 
1 - , d'h. 1 · nalis ,. 1 ach , l ti' a1· , , es 'PTOtoc:o es romam:s v ent créer un a 1ournee 1er 1 es natlo tes n e· arnes, es na on 1stes s emparerent bl h •=! • ] . d.e ,_ p . E 

- d l'h. •tal t d ] • , · . . oc osw e a ce Ul - eote- nten-taient pas encore maitres de Madrid. e opJ e e a cate uruven1t8.U"e "! L ti" , .. L~ 1 .. d d M drid - d l te et qu i s sont ocs nes a urooer m-
ils tenaient cepen ant le. ponts sll'r le e a et entrerent uu que ques fi Lt" de d'E 
Manzanares au-delà duquel le combat rues du faubourg; de Y eoerian, entre les I u.ence P<> · .que ce grouperne.rrt • 
a fait rage pendant toute la journée. ponts de Tolède et de Segovia. tatsL',. t cl la , . . 

L b 1 bo b A N d 0 d d 
·d 1 lmtPOT wnce e oan.l'ere.nee v1en~ 

es o us et es m es d'a'Vions qui u or • uest e Ma ri , es co- · t d' ta t l --~J, hl • 
b d 1 ·1 1 C · · .. noise es anJ n 'P us cunmoer.a e qu • 

tom ent ru sur a vo le y ont fait, onnes asteJon et Aseruno attaquerent Il 1. , 1• tr 
d d 1 e e a tenJ apres en evu.e gennano .. 

ans le courant e la journée d'hier, es gouvernementaux, fortement retran- . !" . , . . fi . 
1
. 

200 victimes. Un obus est tombé sur chés dans une triple rangée de tranchées •ta •dennc qui lletao.tndm duenlceel . !;"'T ac-
l'ambassade de France, heureusement qui hn-ent enlevées après des combats cor ausbo...a· cma. u Jwil.ett. 
sans qu'il y ait eu de blessés ni de corps à corps. Les républicain.. étaient Le con1te Ciano à V 1enne 
morts. au nombre de 10.000 environ. 

La bataille décisive se livre actuelle- Au cœur de la ville 
ment sur le secteur Y ague, sur le flanc 
gauche des nationalistes, où une masse 
de 25.000 miliciens, en colonnes ser­
rées. avec tanks et r.ûllerie, est passée 
à la contre-attaque. 

L'enthousiasn1e 
des nliliciens 

Madrid, 9 A. A. - L'artillerie gou­
vernementale recommença hier, apr~ 
une nuit calme, à bombarder violem· 
ment Jes positions insurgées de Lega. 
nes. De nouveaux détachements de mi~ 
liciens traversèrent Madrid en chantant 
l' «Internationale» et se dirigèrent vers 
Carabanchel, afin d'y renforcer les po­
!itions stouvemementales. 

La population de la capitale est très 
impressionnée par ]es raids incessants 
de l'aviation gouvernementale qui born,.. 
barde sans arrêt les positions rebelle. 
aidant grandement au auccès des mili­
ciens républicains, 

Toutes les boutiques étaient fe:-mées 

Sevilla, 9 A. A. - Le général Quie­
po de Llano annonce : 

Les nationalistes ont occupé les deux 
rives du Manzanares et continuent leur 
avance. Ils sont maintenant à trois ki .. 
lomètres de Puerta del Sol, le ccoeur 
de la ville». On ne doit pas a' étonner 
de la lenteur de l'avance nationaliste 
sur Madrid, car les «blancs» rencon­
trent de sérieux ob.tacles tels que par 
exemple le dépôt de poudre et de mu­
nitions que l'on doit as.siéger et la fo­
rêt de Casa del Campo, à travers la­
queUe on doit avancer avec précaution,, 
à cause des embuscades. La station de 
T. S. F. située à 300 mètres de Cua 
del Campo, a été captuwée. En outre, 
toutes les troupes doivent progresser 
avec ensemble. 

Ce que dit le chef 
des «Rouges>> 

hier, dimanche, mais les Madrilènes ae Madrid, 9 A. A. - Le général Mia­
rassemblaient dans les rues et commen- ja, commandant de la défense, a dé­
taient avec enthousiasme l'énergique dé· claré : 
fense de la ville. •La joumée de dimanche a été fa-

L'attaque des républicains fut cou- vorable pour les républicains. Nous vou 
ronnée de succès : leo miliciens réussi- 'Ions seulement empêche!· les rebelles 
rent à renforcer leurs positions à Ca- d'entrer dans Madrid, comme ils l'an­
rabanchel et à Villaverde et avancèrent noncèrent.» 

Vienne, 9 A.. A. - Le ministre des 
affaires étrangères, le c.omte Ciano, est 
a·rrivé hier soir à Vien.ne. 

Il fut salué à la ita:re par le chance­
lier Schuschnigg. 

La visite de 1\-1. Beck 
à Londres 

Londres. 9 A. A - Le Times d.é­
cl.aae au ouiet de la vi.oie clu minist.-e 
dC8 affaire. étNlngères de Pol<>11:n.: à 
Lond,res que trois question• &e11ont misee 
à l'examen. 

D'abord un échange d" VU"6 aura lieu 
concemant La oonféTenc.e dies cl.na 'PUÏS­
sances proposée, puis on prendra 'OOn ... 
naissance du point de vuie ipo}cma.ilS con 
ce:mant la sécurité et la ipaix.. 

La deuxième au-estion ooncernera.it 
Dantzig. 

L'examen cle La question de l'immi­
gration juive en P<a.lestine '9C'Nlit aiiour~ 
né juaqu' à ce que 1"9 Tésuhat.s cles tra• 
vaux de la commi9sion ,de Paleatin.e 
soient connus. 

Fort et prudent .. 
Munich, 9 A. A. - Les anciens oom.­

pa.gnons de com.ha:t du Füh11er se 80nt 
réunâis hier soir au Bu.ergerbT1au.e KelJCT, 
,pour comm-émarer pour la quatrième 
fois depu;s la victoire du mcmvmnent 
se>Cialiste, la soirée du 18 novembre 
1923. La nouvelle loi ne fait 

aucune di~tinction de sexe -·- L'ASSOCIATION DECIDE LA 
SUPPRESSION DES ECOLES L'oyateur a ajouté que si l'on Téunit 

Le correepondant à Ank.ar·a de notre MINORITAIRES aujourd'hui leo m<>rts allemands des 

même légèrement vers l'Ouest de la ca-

1

--------·-------

pit~~;ennemi frappe aux portes de Ma- SOUS PRESSE 
Le FühN!r y prononc;.a une allocution. 

li y dit notamment : •Nous 30iffil1lO'S un 
peuple fort "î oprudent. > 

confrène le T~ ,fait observer que, mal- Dardanelles aux autries morts allamamds. 
Les Chrétiens laïques ont tenu hier. tomb~s en <livers 1poinl:s d1u tO!'ritO'~re 

gré lt!s doéTnentis qui leur 0111t été oppo-

~~~tr:.:cl:::~ les miliciens, mais il 

1 

L d • .
1 

, t 
Les milieux officiels fo~t preuve d'un agar e Cl Vl e s es 

M. ~1étaxas à la Canée 
La Cannée, 8 A. A. - L' Agence 

d ·Athènes coTilIJlunique : 
9és par cert:a.ina con6rères, les renseia-ne-

à 1 1 h., une importante .r:éun:ion au turc et qul reposent au cimetière de Ta ... calme absolu. La Population garde son 
Le chef de gouvernement. M. Mé­

taxas, aocom~né 1pa.r le ·ministre de 
l' ist.ance, M. Koryz:s, ert le .sous·se­
wéllaire d'e la wésidence, M. Papahe­
~as, atriva ce matin ki. Il fut accuei.Hi 
avec des manifestations chaJeurcuse.s. 

m.ents qu'il a four.nia juequ'ici au sujet Théâtre Français. Les congressistes em rabya, les liens qui les unissrent à leu1rs 
de la teneur du projet de loi en prétpa. plissaient la vaste .sa.U.e. Les personne.- compaY.nons d'a11mes ne sont pas bri· 

rang-froid. t • , t l 
_ Dana la soirée. les nationaliste. ten- m U inee con re es 

lttés les plus en vue du monde m'·nori~ !'ï'és tation en ce qui concerne le service mi.- · · terent un mouvement tournant à tra· 
litaire des femmes, eont exacts. En voi~ taÎlre de notre ville assigtaient à la réu- Pu'.s, le 

· d' "! ' · · nion. a ~dresse' 
général de hrigade, Ali Fuat, 
dans les tenmes wivants. un 

émouva·nt appel aiwc ~ciens compa.­
gnons d'armes de nos hértoÏqllles dléfen· 
seurs de Çanak.k.ale. 

vers les villages de Boadilla, de Pozue.- t 
Io et ~e Humera, mais une «colonne in- gou vernemen a UX 

Ql, auires, qu i s • est procures et qUJ IA I I h , . M Da · y 1·' ~ 
doivent être aj01Utés à ceux qu'il a déjà •. ~ures :reci&es, ï · vtt !.'"' ternabonale» s'opposa avec succès à 

(-------, fournis et que nous avons publiés au 1 ma~, prdest entl' u ~o~se1 d'admirrils-

J
. 1 · 1 trabon e asisoc:tation, a ouvert a. 
ou'r e iouir : · · · · 

La 1 1 t Il 1 · ·1·t · •eance. Dans un lon:g discours, il a de-
01 ac we e lfi•UT e service m1 l' aire I , , . 

A Il 1 _j 1 t 1 c a•re que les Chr~hens laïque.si tt.rrcs se 
~bppe e sou~ es20uraptca4u5x eeu emlen es oon.~idèrent en tous points des Turcs. 

onunes en .. r-c e ans ; e nou- E 
· deh cl l" "t - t nous entendons demettrer te}g, veau pro1et, en ors c cette mu e . !' M . • -r 

d •• d" · . d a1outa orateur... ais etre 11UTC3, ne age et &ana 1shnctlon e sexe, ap.- . if" . 
ell • · · fr . • ]' 511gt1 1e pas avo1r un paJS9ePort turc en 

1> e a eervir ao1t au ont, ""1t a aT>- h '- · "f" •t T l · • 1 - ] poc e ; ceU:l s1gn1 te e re u.TC paT a 
ttere, ce compatriotes entrant dan"S -C8 I 1 · · 1 1 1 1 
~ · t, · · .. .- c:u tl.ure, a vie &OGia e, a angue, a pen.-
.. l10Js car egones tlUIV'all- : • le c· !' ... • see et coeur. est a !'llotre concep-

A. - Les femmes agees de 16 à 60 tion et notre conviction. Et noous ne ,,.,,_ 
ana ; oonnaisson.s ;pas comme des TU'fcs ceux 

B. - Les ho.mmes âgées de 16 à 2 qui pensent différemment. 
an.a : Le secrétaire général de l' associaition, 

C. - Les hommes âgés de 45 à 60 M. Araan Arslanyan, .a '!llris la pa~ole. 
Q.111$, (II est à 'l'elever que ipour les hom- - NOULS trouvons sur œtte teae, &­

tnee âgée de 20 à 45 ans leur cas eot t-il dit, le maximum de liberté. Et nou.o 
d-éjà prévu 'P6iT la loi en viguerurr). ne payons pas ce hienfaüt de Tetour. 

Em. un mot. le nouveau projet de loi Nos enfan'ts continuent à faire leul'ls étu 
.a vour but, en c.aa de mobilisation. d'as.- jdes dans des écoles eiminoritaires:t spé­
-er la partic>pation de tous. sans dis.- ciales. F ennons-les, ces écoles ! . . . Ce 
ti.nction à La défel"ll9C du pays. n'est que dans les écoles turques qu'il 

La . . , d d 'l' eera possible d'assurer à nos ~nfants 
cornnu58lon .oomposee es e e- ltu ~- Qu" _ J > 

~., d ] · · ~ , ·d · une cu re LuuQue. attenuons-nous . 
... ~'Ce e tou"' es mrn1ateres et pres1 ee 1 _ _ ] · 
~- 1 , · d"E • l'i , · ._,.,. ois tU'l'Ques nous donnent tou.s les -o·r e $0Ul911C<:.retd1re tat a nteneur, d · A · b . · 
• • _ c d", bli I I roots. quoi on voulorr wofatey des 
.... Pour tac;.ne et'a r que 'S ont es ser.-1 d · d · · ' I · • ' ' d l . 1101ts es m.nor1tos } 1 n y a qu une 

k:.e& que evront aaeumer es citoyens I · Il · , , · . . 
f · . d . , . A B seu e vo1e, ce e qui nOU9 a ete 1n.d11ouee 
~t .partie es troJS categor.»es . · A ·· k 1 · · C d' . Il I . par tatur : a w1me eot le devorr de 

... ". e~er '}~':- "" sbont 1"" ~~nf1- tous les Turcs. 
tionos a oreer u.ans ce ut, es ffiO'Ut l~ · • d M 1 c.a · , , La l . . Cette propos1hon e . Ars anyan 
tians a .wpporter a 01 en Vl.lir\leur , • eâll' d l d · 

eit à définir les cas d'exemption. a ete acouh 1~ lpar il•es a,?'? adu' ·~d~ -.::.:==----··· men'ls ent ousLastes et a ·ote ect e, 

A. la nien1oire séance t.,enante, que l'association entre-­
prendra des démarches ein vue de la 
auppre9Sion des écoles minoritaires. 

Puis, M. David Yilmaz annonça, qu' -
"> Une cérémonie ~·est déroulée hier à afin d'assmeT à l'associaition la possibi­
~nl!'Uldak, """" la présidence du ,,;ou- lité de travailler p]'ll• efficacement, il 
"crnevr et avoc la participation des s" était démis de -ses fonctions de pyési­
~ts fonctionnaires des autorités Io· dent et proposait la nomination d'un 
°'lea, de@" délégations dee corporatione nouveau con-seil d'administration. 
~ d·es min"urs, pour honorer la mémoi-1 Le oong:rès, après avoir nommé M. 
~ d'UZW1 Mehmed. qui a découvert le Ka'rakin à la présidence provisoire, et treoruer du charbon dans cette mion. M. Léon Yud.a, à la ~ésidence, 

d'Uzun J\1ehn1ed 

Il diecou.r. a été prononcé par \' ingé- confirma M. David Yilmaz da,ns ses 
llieur des mines. M. Cemal Kipçak. fonction. de 11>r6sidcnt. 

1Chers morts, s'egt-il cc.rie : 
.Je vous salue -au nom du comman· 

dant de la 'Plaoe d'Istanbul. Je rends 
hommage a.u souvenir de ces héroïques 
soldats allemands qui, aiux côtés de 
leurs camarades turcs, ont défendu les 
rpo:rtes de la ·pM:r.ie turQue. 

La cérémonie s'est terminée pa'î une 
e.Llocution pllCXrloncée paT Je Dr. Cuges, 
aiu noon cle la colonie allemande d'],,_ 
tanbul. 

Q11esl1011s 11roftos~io11nl'llcs 

L'oiseaude Nasreddin hoca 

leur tentative. -·-
p Salamanque, 9 A. A. - La radio-

artout autour de Madrid, des ba-ri-
cades 8 • élèvent. Valos, dans son émission de 19 heu-

l T • res, annonça que la garde civile qui s'est 
n comn1un1qué révoltée à Madrid, y lutte énergique-

c.les nationalistes ment contre les forces marxistes. sur-

Quartier général du général V arela, tout dana le quartier Nord de la ville. 

Les socialistes français 
en congrès 

le oas où une action commune avec la 
Grande-Bretagne serait 1Possible. M . 
Blium ae déclaira disposé à l' entreopyen-
d·re. 

-·- Le p:résident d,u conseil soul~na en-

l]ne surpr1na11te 1.Jigueur dr:. jornie 
un r11re bonheur d'erpressi.on et une 

1 réelle maturité (Tans lei Jugen1ents 
sont les qualith domina/lies a. la 

1 série d'ttudra de 

1 M11eGentille Ardittv 
1 sur l« Tchtcoslovaquie et la Pologn• I 
1 dont nous conunencerona de1nain la 

... :::~:... .................. ,, 
LA VIE SPORTIVE 

Paris. 9 A. A. - La deuxième séan• fin -0ue le pacte franco-soviétique a tou­
ce du conseil national • eociialiste s'ortr jours pour la France, toutic '818. valeur. 
vrit hier 80UlS La p11ésidenloe de M. Max IJ T.econnu·t ]'appui parlementaire dont 
Dormoy, souo-seorétaire d'Etat à la pré le gouvernement jouit de la pa.'l't d.,.. 
&den.ce du c0011seil. On IPO<W>suivit le dé;. comlmumstes. FOOT- BALL 
bat SUJr la pohtique généirale. L'assemblée exprima à l'unanimité • BC!1ikta~ • bat • Galnlusnray • 

--·- Les ora..teu:rs, malgré les Téticences de Sl8. confiance en la personne du 'Prési· (2-1.) 
Le Cumhuriyet, sous sa J1Ubrioue d.e certains membres du groupe, exprimè- dent du conseil, mais allCU'ne motion . ] 

.La Cn."-u.e par nou~-m~me> (Kend,· . 1 nf M ,A.près une courte inteNupt.ion, es ~""4 ., "" . rent unantmement eur co ialflce à . ne .fut votée. rencontres ctu championrwwt d,e foot.i--baJl 
kendimizi tenkid), proteotc contre le Blum. "' "' • d'l&t.anb1ti ont .repris hier. 
projet, préconi~ par cert.aâ.ns, de T~lc- Dans run d:9Cou-rs sur la. .politÎQU'C ex- Pa.ri~. 9 A. A. - Le con~l nabo- U. clou de la journée était le match 
men ter par une loi et dans le ca.dre de térieure. M. Grumba.ch déclara notarn- nal d'l.l paTti socialiste vota une motion 

1 
Galatasaray-8.,.iklaf, disputé au stade 

l'Etat, la vente et la publlcité des iolllT'" ment : •Pas d<0 guer.re de la démocra" faisamt confiance à M. Blum et aux mi- Seref, """" !'.a.Tbitrage cle l'cntraÎneuT 
naux. Notre confrère Yappelle à oe P""'" tie contre le fascisme. Mais la FT3llloe nistres socialistes et apprlOUvaint la Po- fédéral, M. \V.ooc!. Après IUile _,-tie 
pos les IPYincipes de liberté Qui sont à se trouve devant un fuit essentiel : lie litique du gouvernement. des plus disputées, Betikl.at lm'a.c.hoa la 
la base de l'institution du joU!l"nalisme bloc des Etats fascistes..> 0 victoire par 2 buta à 1. 
turc. GOJrdons-nou•, dit-il, à force d'..m M. l .e'on Blun1 1·e'noncl L h ' . Leo deux points .furent r.:...-:... en~-
p1>tal'i01ru1, de faire T""9emb}er no!J>C - o es nationaux -Ç retiens -- ~·-

!• d N a' 1\.1. Thorez mière mi-tem'J)ls, par Nazim et Sulhi. A 
preese à ois""u e asreddin hoc.a 1... a de Rounl" 111"e l · Gal ,.., a Tepœ1se, atas•ay rnayqua 'paa' 

l'o~0:~~!~d:~;:,o: 0!~:1~:5 :: Paris. 9 A. ~...:_-o:an·t le oonseil !Buca11est, 9 A. A. - cD. N. B.> in .. IJntermédDa.ire d'~fak et ~ mamque 
demeU!l"a inchangée juaqu'à ].a fin, 

à con9idérer comme une s01rte de sub· natiional du parti S. F. 1. O., M. Léon forme : Naz H 
vent.ion, le Cumhuriyet relève que cette Blum a prononcé hier soir un diocoun1 Le parti natio:n.al-ehrétien 30US la di- Su lm, üsnü, Nuri, Hakki. Farulc "'t 
oonccption s'écarte de r ~rit même de où il s' e9t entendu SUT Les ~eLa·tions en. rection de Juza et Goga, • organisèrent lhi, chez les viain,queun, et L.rtfi Gün~ 
ce ~"""" de publicité. Cela est si vrai tre le gouvemement du front populaire hier "™" manifestation à laquelle pluo düz, Da.nyal, Biilent, Necdet. chez. les 
que des maliDS. désireux d" éviter ctU'une et le parti communiste. de 100.000 membres du parti accou- cjaune-rouge•, se mirent le ,plus en ve--
publicité coneidMable ne soit donnée à Répondant aux ;récentes arttaques du rus de tous les poÎnb.1 du paya on.t pris dette. 
tel avia d'adil>Clication qui leis iintér.,..e• communiste Thnrez, M. Bium déclara part. Les autre. Fésultata de la jOUlnlée fu-
VO!ll.t le confier aux iournaiux les moins que, jusqu'ici, toutes ses pTOmessee, fa.i \ Le col"'têge défila d.uTant six heU!res. rent les auivants : 
lus, sûns quJls 8ont de ee ué9Cl'Ver une 1ea en 3a QlMiité de pr·ésident du coniseil, La foule aPJPlaudit frénétiquement le Vefa et 1. S. K. 
excl'll~ivité arbitraire. ont été réa.bées. 1 chef du parti, Juza, qui célébra auiour- Fener bat Eyup 

Qua.nt aux annone.es commerciales. A propos du drame qui &e déroula d"hui •on 80ème anniveorsaire et qui c:Lut Gü°"' bat Topkapi 

2-2 
3-0 
6-0 
4-1 
2-1 on ne voit 'J)a<s comment ru eous quel I en E~pagne, M. Blwn fit remairquer que e99Uyer un véx1table bombaro<lment de ~rkoz J:-at t'~k~ 

pretexte, dit le Cumhuriyet, on pO'Urrait la Fl1a:nc<' ne s'est montrée ni indifféren !bouquets et de fleuni. 1 u eymaruye t 
h 

Actuellement, 8qiktaf, Fener et Gü· 
y étendre La main cle l'Etiat. 1 ~ 'ni a PYÎ.S lee chooes à J.a légère. Dans Le défilé était terminé vera 1 7 eures. • J". _ 1____ • nee ,.e trouvent Cii te!IC .... -mcœ .. 
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Evénements vécus et Personnages connus VIE LOC1lLE LA PETITE HISTOIRE REFLETS 
Par ALI NURI DIL!\IEÇ 

TEVFll( PACHA MONDANITES 

HASAN PAGHA LA PUNITION DES BAVARDES. - Arri­
tez-vous devant !'Hôtel de VlUe de Jl!ul-

LE. MONDE DIPLOMATIQUE -- house. Vous 11 remarquerez une pierre bi-

le dernier grand-vizir de l'Empire Ottoman AMBASSADE D'ITAUE Le mariage ile :\tllr Lily Capoedli Hasan Hüsnü Pacha. originaire de zarre, surpendue du côté de la façade. 
Bozca,.da. a été iministre de !~ Marine Cette lourde pierre, qut ctate du XVIIe 

M et de :u. F· Rallomsky 2 
ercredi, 1 1 crt. à 1 1 heur.,., une pendant 2 ans, sam1S intel'l'UPtion. siècle, représente une tête de vieUle c<>m-

Le · ' · 1 f · · • '- 1 m.,...e >0lenruolle sera célébrée à la ba- Le maria,g1C de la charmante art1ste, Il était entré à !'école navale le jour mère, tirant la langue. peu 1n~ereseant personnage eta1t es, •e re usa a Tecour1r a 1a. seu e mesu- ·1· S • . d B l , d 
· C , · . , . f · 1 d' · 1 · le s1 lQUe t.-... -\nto1.ne e eyog u. en pre-- ei appréciée du ;public mélomane d'ls.- e la nai6sance de .son futm protecte\111' L'hiscription, aux trols - quarta ejfa-

~ dieun: 1.'Udois, ~"! edt~Atthv;nu aire"':" Ire que ictaient es cuconstance : oence de S. E l'amba8"adeur d'Italie, tanbul. Prof, Mlle Lily d'Alnino Capo- le l>JUlt.an Abdülhamid. cée, accompagnant cet objet assez curieu:r, 
, 1 d 1. , d · N ·· la , . . d a occaSlon e ann1versair.e e nais- celli, a pris hier l'allure d'un véritable e ne .sais s'1l <Se trouvait à bord de est révélatrice : etu es a n1venute enet1o, et qu1, ~erre 1 · ]' · d !' · · d · J 

se preva ant e sa qua rte e SUJet otto- e songeant qu a aecunte e sa d S M le R . y· I'." _~ 
1 

1· d ba 
•, · , , , I 1 · · 1 Abd 1 H 'd · t_ _ • , aance e . . . 01 1ctor I:Jllmanue événement mond·ain qui fera éJX>Que un e nos teaux de guerre lors du c Je suis la pier.re de da ~ce. 

mant, s était presente a a. ega.t1on, a 01& I ne.raonn.e, u.. ami ia ooahna a pour- fil d"I 1. d B I ·• d S b 1 
ta 1e dans 1.,. ann.ales e eyog u, 01ege e é a.topo . que chaque !lalngue ~ cOillDlaÎt que Teivfik bey n'était encore que chaT- swvrc la même Politique fu-1 · 1 F..n 

i<é d'affaires. lneote qu"il avait observée lors de !'in- LE VILAYET L"église paroi&sia e /d" Ste.-Ma.rie tout cas, c'est à partir de !"an- bien. Cdlœ qui ~t 'lla.vmicles, méahamitœ 
Draperis, revêtue toute entière de lour- née 18 79 qu'il a exercé les fonctions et (fU.C!re!fileuses, do1vent me parter un jowr \rt~nizé]os, •1,10u('l1ar,l• vasion bulgare en Roumélie Orientale, , . • ,, . . de minist.rie d.e la Marine avec le ~ra- entJ.E!tr. > 

, . c"est à dire à user de tergiver•tions l Il abus lie ln Sol'IN1• ,1 El<•etr1e1té des d~aperies rouges et or, était litté- ~ 
D~O'Ulfv~ de reasourcea. l~ 1eune Lef interminables jusqu'à ce qu'il fallut se Le commissaire du gouvernement a ralemenl trop rpetite pour contenir la de de maréchal. Autrefois, les femmes convaincues de 

ter lui avait offert ses services moyen-
1 
heurt f ·t l" t l"d; &iR"na1é au ministère des Ttiava.ux Pu- foule cLes aimis des jeunes époux qui s' é- A cette Qpoque, les yali des minis- commérages, de médtsances, devaient, à 

r>af .nt une rétribud~ion ~o?ve1 n.a 'ble: fAv:int 

1 

de f:~o~u à aico::i;:~t1tree ;~:~dia~ blica lï.rrégula·rit~ COmtnlse pair la So-- chelonnaienit jusque le long dies esca.- l'res et des haiuts dignitaires .étaient at>- titre de pre11iier avertissement, porter cet-

d
a.1t Tsonf kcoubp eseal fi'. a a idoa.t>s actJodn blement tout e"Poir de retour. 'ciété d'Electricité qui. dano les factureo liers extérieurs du temple. tant de palais, et oelui du pacha ne le te pierre attachée au cou et rester expo-
e ev 1 ey 1 t rap eroent e . ; • .. bo , nc1· L. L. E. E. l'ambassadeur et J'am- cédait en rien à ce·ux de eea pairs. sées aux quolibets du public. 

t ls • • h d "] l.t' l:tJlfJil{lt' rie l~l l'H•~•••• 1 PJ'ICaentees a ses a rmes, a •ano 1> L ____ _J __ ~ce d'Italie qui. en -·'ntes r.îO_ Il avait des enfan•· ma"lcs d-·enus Nos ancêtres connaissaient l'humour e .progr~s :_n «,_mauc ar age > QUI • Iles centimes, prélevant ainsi delP'lrie des oa.sstuarn ... ....__. """"" ~ """ 
devmt b1entot l 1nformateuT n.~r ex To"- les es00 1·s d•· rar- -~ · t d casiono, ont témoiané de la bienveillan,. à Leur tout -pac.,h.as, et une fille un1'que. et aussi les ""Unttions susceT'ltibles d'em-

11 d l 1
; _ ,........ - l', ....., . ~ .....,, '-"' V'"'l'"'rto es e années des 80'mmes élevées dont on est "' "' "' 

ce ence ·e a 0$tabon. epoque QUI avaient la po.ssibiltté de en train d'étab}ir le ·montant ex.a.et t te estime qu'ils partent aux jeunes aTtis C'est di:re que toUs les comparrti _ pêcher le retour d'une seconde condam-
. Mais avan_t d'arriv~ à oe point, Tev l'approcher n'ayant ~ r~ssi à pen- que la Société devra T~mbow:ser. M~s tes que som Mlle Lily Ga.pocelli et le ments du yah étaient occupés P8dT ses nation ... 

f1k bey avait eu om de prendr-e """ rua:dec Abdul-Ham;d a decla:rer la corn~ il 'est pa 'hl d f . M' C. Capocelli, avaient tenu à Tehau• bellee-filles et leu.r 'PCT90nnel. et i] n'y STATISTIQUE ... - Il n'y a pas à dire, 
, . 1 . . •. ~ . ....... n s possi e e aaTe 1 'al d Le h , 1 d 

PTecautions pour. conna _tre m.mut1~~ guerre, tant qu il e~•t encore possible oette re~titut'ion à chacun des abonnés, ser a .cérémonie nupb e e u·r aute ava.iit qu un se11 .gen re. la stattsttque est la plus grande maladie 
mlaent too.rt ce qu~ plaouvf~·~: 1a1 vorrd tr:8'1l a de .. sa.u

1
ver les .. provincesd mGenacéea

0
, et on décjdera plus ta.rd l'emploi que l'on iprésence. Reçues, à !'-entrée de l'église, Hasan pacha aimait à mener joyeu- de notre époque. Voici encore, pour 

personne et a w1w e u 1eu~e I meme es con~ura.tions e azi snan fora de la somme globale qui ~a en- spa.r le supérieur de Ste.-M.a.rie, le Rév. se vie.; on ne paT·lait ~ue ~e I.a beauté 

1 
c~anger, les résultat& d'~n nouvel exer-

mouchard. de sorte que, dains la suite j pa~a ayant echoué devant la •oUTde caissée. Père Roon.ano Simoni, L. L. E. E. p1ri- des mnombrables C1Toa.ss.ien.nes qu'il c1ce de ce genre st séduisant. 
il iava.it aJCQuis la conviction que Lefter. oreille du despote, ce fut finalement rent place dans le ,maître autel. non arvait à son ,service, On vient de calculer quelles étaient les 
son inforrn.ateu.r d"antan. et le politi- Tevfik i>a<:ha qui entreprit d<e le con- 1 Ll'S SoeiNés tl'As,urnnl"l'S loin des 1>rie-Dieu revêtus d' écarhte où Sous les règn"" d'Ahdülhamid et parties du corps humains qui, au cours 
cien remuant que fut Eleutherios Ve-

1 
vainore. 1 Le mIDi."Jt.ère d·~ l' Economie a com- devaient se placer les jeu.J'lje:s mariés. d' Abdü1azjz, certaillS grands-vizirs a- d'une vte moyenne normale, étaient sus-

nizelo.s n'auraient été qu'un seul et mê- Avec eon calme impeuturbable et s-on mencé à afPpliquer les nouvelles <Ürspo~ Ml~e Lilv Ca.pocelli fit son entrée dans vaient formé des oTchestres com1X>9és ceptibles de recevoir le plus de blessures. 
me homme. raiaonnement préci-9, Tevfik pacha fit aition.s en ce qui concerne les Sociétés l'église, condllite 'Par son père, le M~ de m·usiciens cthoisis dans le hairom. Il ressort de cette stattstique que ce sont 

P1tsslvit<' comprendre à Abdul-Harni.cl que si !'on d'as.!lllrances signalées par ses inspec- Eirnesto d' Alpir>o Capocelli, l"heu.reux Mais '11J>Tès la guerre de 1877-18 7 8. les doigts et les matns qui atteignent le 
eût lai~sé }a Grèce pourml·:vre librement teur..s comme ne remolissant pas les chef d.e cette fam.ille de mulSÎciens. Elle cette coutume avait disparu. Il ae dit. pourcentage records. Les yeuz viennent im 

Quant aux qualités d'homme d"Etat ses aspirations et s'approprier d'une condition:a voulues. était délicie-uge dan .sa T'Obe de mariée. que c'eat à Hasan pacha Que l'on doiti médiatement après. Viennent, ensutte, 
dont feu Tevfik pad,a f~~ pr~ve au Pélrtie du territoire ottoma!fl, nos aUJ-- l.:l stati;,ti<rut• (lt•s li:tlJilauls ses bouc.Les bru,nes contrastant de la pJ'U8 La ,~éapJ)rairition de cette coutwne. j le pied, la pottrine, la jambe, la tête, le 
cours de ea longue .camere, il faut. 1 t-res voisins n 'aurai.ent pas tamdé à sui- . l'I l . t l h•eu.reruse façon avec la blairu::.heuT de ea J ai entendiu dtire qu'il n'était pas, poignet, l'abdomen, l'aine. 
evant tout, rendre hommaige à son in-,vre l'exemple et à s'emparer, à leur ' ':lu )li toilette en broché de soie. Sa lonf!'UC orgueiUeux et qu'il .se comportait avecj Le tronc, les épaules et la cetnture sont 
té:grité absolue. • . toUtr, dee territoires qu'ils revendi _ . :' oici Quelq~ données intéres~~tes 

1 
traîne et son voile étaient &ou tenus pair beaucoup de délioaties.se e.nvera aon bons derniers. 

Ma.JS en dehors de cette vertu civi- qu.a~t. pour .f"UX. en Macédoine. hrees du dernier Tecen'9ement general cinq d.é•lcieux enfant9, Quatre garçon- Pe11tonnel. j Ces moyennes, qut peuvent sembler cu-
q~e., son activ~té polit~ue a plutôt r~ \ Cela pouvait donner lieu à une con~ QUIÎ a été fait .à Lstanbul : , , nets tout de 11ouge vêtus et une fillette li ne tutoya~t ni ses iatdes .d.e caimp, rieuses, ont été établies d'après les ren-
vetu un call'actere paSiSiJ. Telle son atti- flagration balkan,que dont il était im- La popul.,ljhon totale du v:il·ayeit d 19- tout en blanc. ni ses intendan·ts, voire même ees do-- 1 seignements obtenus par des statisticiena 
tude. lor• de la déposition ~·A.bdul-: po••ible de oalruler les conséquences. ta.nbul est de 883.599 âmes, dont Le ieune tna!Tié .iuiva.rt. au bras de mestiques. 1 américains, sur dix-huit mille individU$ 
Hamirl. tel 90n non possumus a SeVTes, En tout cas. quelle que fût l'issue d'une 4S 7.343 hommes el 426.256 femme .. Mme Capocelli. Il POUS8aÜ quelquefois la polfteoee blessés. Grâce à cela, vous savez, désor­
telle sa déclaration à __ Lloy? Geol"S{'e, J ~uerre contre la Grèce, entreprise pour 11 Y a 114 peM<.mnee qui •Olnlt plus de Les témoins, M. Je Comm. M. Cam.-- ÎUiSQu'à rectifier sa position, c'est à di- 1 mats, quelle partie de votre corps U con­
Jor-3e1ue, au .moment orJtique a Lond;res, une cause juste et léstitime, il n'y avait I OO ian·s. dont 41 hommes et 73 fean._ paner, IPOIJIT la mariée, et le Dr. Ant~ re se boutonner ou r-ediresser le fez, à 1 vient de protéoer ... 
il céda la pa.role à Bekir Sami bey. 1 pas lieu de craindre la moindre réner- mea. Au poôn,t de vue de la ionl!:évité, n.acoP<>UJoe, POUT le marié, prirent nia- l'entrée. d"un aide de camp. j QUEL EST LE POlDS NORMAL DE 

En maintes !l'ituation g-rave.51, Tevfi.k c:-ussion à l'endroit de l'auguste personne la paJ,m_e rev:ant donc à -nos eoCIUTS. .ce aux côtés du jetme couple. La nchesse d.u pacha étaÎlt d-everrue L'HOMME ? - Question insoluble autre-
pacha parvenait à neutraliser -par sa\ de Sa Maiesté. En con"Sidéna.nt comme cjeunes> ceux La mesise a été dite -p.a.r ~oe curé de proverbiale et on la citait en exemple ment que par des moyennes. Les Amé-
~on.dération, son e;~t conciliant et _la Pair contre, en. lia.iesant ks affaires Qui i80n'l âgés c1e 2? à 30 ai.1149. il' Y .a Ste.~Maœie, le Rév. P. Vitalis Ceaconi, dans le la~ge courant. 1 ricains ont établi la table 1uivante : 
tu~tCMe. de 9:9 .iprov1Sl~M, les pouvornr .a.)lM à la dérive, il fallait s'attendre 8 150.449 <personn~ Jeunes, dont 82.263 qulÏ a ad•e#é au jeune couple une émou La traite des esclaves ét.ailt penmse. J 1 m. 50 52 
destruch.fs QUI l "ntouraaent. J toute "°rte de complications, et il était hommes et 68.236 fommee. vanbe all.ocution de c.ircon1tl.ance. La Si q1Le]qu0 un de mod..,;te con.dition vou-' 1 an. SS S4 

E.n simula~t de l'iimOT~ntce au ouiet 1 imno• ible de prévoir quelks ·suit,,. les • On compte 10.098 béobés de moms partie mu.oicale, dirigée par le M" Ca.-- lait en acheter une, on luj disait : 1 1 m. 60 60 
des abus QW se prahQuarer>t autour de événement.. pourraient entraîner. d i.m an. dont 4.976 gairçons et 5. 122 Io d'Alpino Caii>ocelli, fut, cet-il beooin - Attend~ d'être devenu mini Ire' 1 on. 65 64 
lui, et même tout pr<rs de lui, il 80

""'su- Bref, Tevfik pacha fit si bien miroiter filles. de le dire. paorticuüèrement réruetrie. de la Marine 1 1 1 m. 70 67 
rait des concours ~voués ou tacites po~r aux yeux d'Abdul-Hamid les dangers La population de la ville même d'Js- L'entrée du cortège avait été ealuée pair Dès que qtrelqu'un e'avisait, avec les 1 m. 75 75 
les grandes ocoas1ons, quand ees velle1- que d~s nouvelleo complioations pou- tanbul ost de 741 .148 âmes, cl.ont l'orgue et l'wcheetre de 25 exécutants. économies quÏI avait faites, d'acheter' 1 m. 80 79 
tés de réM.tance devaient prrendie le V.aient ret'lfermer pour la iperosonne et lie 730.190 porsonnesi bien ipoT1bant1CIS et aiux accond'S de la marche nuptiale de une maison, par exemple, à Kadikoy, 1 1 m. 85 85 
dessut. trême de Sa M&ieeté qu'il finit pa.r se 10.958 souffrant de diven1es infinmités. Mendelssohn. il était certain d"avoir tout wès on au-1 1 m. 90 88 

Tr'\·(ik N Damall falTe écout..,., sul'lout après qu"il lui eût à savoir : 1.278 aveugles (doll't 671 •Puis, un qua.tu.o<r de violorui exécuta tre immeuble ajppartenant ,... ~ha ' li y a en outre la régie classique qui veut 
Fe1·1tt lllll'has a<.uré qu'en cette circon tance, il 'POU- femmes et 707 homme.}, 2.611 man- r cA.ia di chies.a.,, éc.rite ol!>écialement ou à l'u:n dee siens. que l'on pèse autant de kilos que de cen-

En guiae d'excuses, Vahdeddin le vait en toute confiance compter sur chois (dont 498 femmes et 2.110 hom pour la circonstance, par le M" Enk-· Les gens du quartier di ent timètre& au-dessus de cent. 
l'entrnin, la va.Hance e1 le dévouement mes}. S.094 boiteux (dont 1.821 fem diis, et dédiée à Mlle Lily Capocelli. Le - Que le pacha ••he'te le q··-t'-- En tout cas, un adulte doit avoir un Félon avait .. vou<' à Tevfik pacha que 3 273 h } 686 b - -· ·~ 
de l"arnlée. mes et · ommes • OS9UIS M Albert Braun a exécuté, seul d'a- en entier. quÏI lui donne son nom en léger e:rcèdent de grai8se, de -•me qu'une c'était aur ks insi..iancea de la <rultainoc. (d 340 f 346 h } '"" 

C'eot ainsi qu'Abdul-Harmid ec lail99a ont emmes et ommes • bord, pui.s avec accompa..,nement de le dotaint a,ussi d'une .m~ue'• et, de femme d'âge mûr ,· un homme qutnqua-aa soeur, qu"il ava.it nommé a-rand-vizir 2 067 d (d 963 f ···~ ~ 
convaincre f't que la gurerre fut déclaTée. · sour 19 et muets ornt em- to.ut l'orchestre, l' c.Ave Marr.i.a>, die cette fa n on ne ' "".,,.:a • , 8 de génaire, au contraire, fera. mtcu• d'e"tre D<>mad Ferid pacl ..... Vahdeddm av..,it 1 104 h ) • w 

U 1 mes et · ommes · Schu.bert. Enfin, après la bénédiction, vouloir achet.,.. d.,. muneubleo. .

1 

maigre ... ~our bien se porter . ajouté qu'il s'étonnait. et de ce que Da.- Il 1omm1• fonelêrt'llll'lll li Y a 250.681 ce'l1'bata>'res et 185.898 ~ il y eut encore de l"-inédit : un cTanturn :if. 'f. ~ z 
ma;d Ferid se répandit en lo"""l'es à hon 111'l1• fillee à ~·..:-r. d Mo C ,..__ • 

··-~ ergo>, oeuvre u a.rio .....,,,..ocelli, On EaÎt que l'id' f · h · !"endroit de Tevfik pacha, et de ce que La statistique fait ressol'!ir, de plus, ee ixe QUl anta1t 1 

d · · L_ · d · · les L"i·s-·e h-·reu~ de --tte et qu'il avait teniu à déposec dans la cor le plus Abdülhamid, c" ébart la flotte ce ermer • aoshnt e c•;ttquer •u vu -~ ~ campagne Que les femmes se marient entre 15 et b ·11 d l ., C ~-- hl d 
actes et de se p]aindre d'un airand-vizir qui, quoique un ·peu rud·e au début, 39 ans. ei e e a mariee. et aClITTlira e mor- e guerre ; il craignait toujoUl'~ Qu'un 
dont il désapprouvait notNrement la pO prit bit-ntôt la to·-n·-e d"une ceau fut exécuté tP3I un choeuT mixte. beau jour, toUiTnant les canons contre Le mini&tère de l'intérieur va. "Pa-Meil' 

-~ u" u• prome- Parmi les oéllbataires, 11 y a 26 hom- 1 d' d l' I ]' hl 
litique et la gestion des affaires. nade militair• con•ti'tua pour Abdul-

9 
sous a 11rection e auteuir. son pa ais, on o igeât à abdiquer. à l'applic:a:tion des di~p0&itioœ de l'an-

~ mes â.gés de plus de; 5 ans et 2 1 fem- A !" d la ' ' 1 U · I ' Avec M>n !Ourire _..éréotypique, Tev- Ham\d le pin• heureux et !' · ISS\lle e ceremonie irle ig-:eu.e, ne nuit QU~ n avait pas dormi ius- ti.cle 526 duc.ode 'Pénal modifié par la. 
" ~ umque meo, statistique bien faite pom damon· d • 1 r•_ d'I l Là S • · 1· 1 N 038 d 

fik pacha répondit qu' ~n dépit de tout. glorieux événement de .son règne. trcr que peu font voeu de célibat jus- on se ren it a a cvasa ta ia>. . . qc au matin, sous . f'mp1rr. de cette o.i o. 3. et 'après k:cquelles eont 
il n·esti.m.ait pas encore Je moonent venu Aus i, ne !'C tenait-il pl••·• de 1·01·e et E. le Grand Officier Carlo GaJli et Don- crainte, quelqu'un lu.i suggérll, le 1~1a- IPCl•ibles d'une peine de 3 mois de pri-

~ qu"à la fin de lem"s joura. Gall' I d · ]"d' 1 Il 
po\lll' i""~tuner Sa Mai'~sté à ce eui·et d'orgueil. na 1, vo.u urent exprimer e vive hn, 1 ee que e .mei e11r moyen d';m- son ceux qui se .servent des attlciens car 

•• _....... t.e ll()\J\'Cau • ~a(()ll • ((l'S . 1 "'1' . . b'I' la fi ' d 1 r_ L__ D 1 '~ A. Sè-vres Dans le délire de son ambition 981- voix eurs re 1crtat1ons aux nouveaux moi 1 1Ser otte, ancree ans a ~r- ractènes al'laoe5. e p us, on procéaeira 
' Ab,_! H 'd voya1w11rs o°"'ioints. ne d"Or, était d'abattre les cheminéee à leur ~ard d"après les formalitée jUr Or, T evfik pacha prit sa double re- turee, ou · ami posa un al><l[usle 

ha. 1 f d T f·k h Le mini tère de l'Econœnie a ••p- La pet1'te Mt'Tella Gr~o~u· ad,r-·· cio• 'ia:••d""'" 1 dici.air.., usitée& pour les fl.agrants dé-vanche à Sèvres. 1ser sur e ront e cv 1 pac a et. ~ _h ,Q, ,_ 
- 'f ~1 ·11 ·1 prouvé. moyennant quelques modifie.a.- aux nouveaux ep; oux, avec beauc0...... Le « Ka'Ptan pacha » (mini tre de lita. D" abord il ~voua ce félon de comme POUT "' acer c~, e oom ure. 1 ~ 

grtand~vizir: en refusa.nt .sa !ngnature Ml 1~1. fit ca_deau de. l'immeuble QUI. ava:t tions. le projet du nouveaJU c Ion> dea de grâce et un aplomb admirable pourr Jg Manne) fit, le lende-n1ai11, exeeute1 I 
1 

t · I Etat d voya 0 eurs, e'la.boré ~ l' acLrninistration son â 00e un délic1·eux compli'men·t. cet ordre d.e ISOn maître raipetm"é. • bas de 1'.a.c.te d'abjection et dïnfarn.e e~e· acquis "J)ar pour serVJ.r . e ..,. _... " 
qu· était le eoi-disant traité de Sèvrar·, res1dence au mini tre des Affaires du port. Les adjudicationo à cet effet, La .,ène. garnie d'innombrahles cor- Qu.ant le sultan Hamid monta sur 1 Tire, 8 A. A. - Au coun; i:l'uu vidoot 

· ' f · · · comme leo lecteurs de Beyogïu ont pu le trône. notre flotte était la tro sième ~- di<>ux petpOiJüllti ont été t-....._.....__ ensuite, ce qui était bien plus grave aux etrangeres en onct)ons et QUl est m.am- beilles, semblait un immerulle" iardin. ,-• ........, ~v,.,...,. 
ten • ·t cc ' 1 1· 1 p e'en r~-dr'• compte, ont J-".ia' e;t.é ou.- p · 1 , b d ff au monde entier. yeux d-e Dama.cl. F erid, il intervint pour -an o upe en ooa ion par e aTc- ~· - a.e_J atrtrru es tres eaiux ca ea'\lX o ert 21 ' Il ' . 

l'empêcher de réaliser le principal but Hôtel. verteo. aux jeunes mariés. citons deux ma~ifi- , a~s a~Jes,d el e G~t encore au- Les Corlf1'renePS t1Ubli11ur.s 
de ea minion, celui de pas..~r une di- L'honnêteté de Tevfik pacha ne lui Le nouvel édifice ·e'élèvera wr les ques plateaux en argent, qui leur avaient!~er;eurf! a ce e. e a re~c, au e1111nsl fie l'Université 
zaine de jours à Paris afin de s'y vau- ayant jamab permis d·e thé~r~er, ce quai9, entre le Merkez et le Çinili hans. i-té envoyés ipar S. E. l'ambasudir:ce •e a gl;rerre QUI nous melta1t aux prises Voici le programme d-e8 P'f'"<>Chaines 

n 'est p•• p ' · ' t d !' 1 r -- deux immeubles à dC1Ux i'!taftes Qui d'I [j 1 ave< 0 .e. f' · t d ' 1 trer dans l~ amU9einents. Damad Fe- ' ...... rec.isemen ans opu ence L.A:ll!I "' ta e et un autre :p a1:ea;u en argent, Le . , M d. . con erences qui 9e'.I"on onneee es mar-
qu·,·1 a vec' l d "• ' d ---upent cet emplacement, et qui· •ont f 'ch ' 1 ff cmrasse esu iye, QW 81U mo- d' d 18 h 1 O ' 19 h 30 n.d riel n·-·a.1·1 ~~ eu honte de l'avouer a' u es ernie~es rannees e œ .....,.._. ""' orrt rrt e en-a ement o ert ~-. 1 ' 1 1s e a pe aJ1ll: 

-· ~ p d 1 C C "" ·' ,.._r e ment 'de sa mi.cle à .flot était un de-s 1. L- • • • • • ' 
1 

Clémencea.u, qui lul tourna simplement vie. la propriété du ort, seront ém.o ls. omm. atnpaner. On dan.:ia avec eni- . ~ d d _ l annoc uruvcrsitane : 
le ~ lorequÏ] ooa en eoll:iciter l'au,. Ali Nuri DILMEÇ. Un concours pour l'aménagement du train aux sons d'un jazz excellent et•' •u, 

2
P
3
< "••··: l ufi:ion ·, ,H ·~d•:' "or~ Prof. CTOz.at : La notion d'Etat dans 

bouJeva.-d du port a été ouvert entre !' f' d Que ans • a regat~ ami tve avait la d · · 1 0 torisation, tandis que Tevfik pacha ee on 1t es voeux fervents pour le bon- I I Ire c . , d A • . octnne contemporau.ne. novem-
les .architectes et ingénie:ums tuTOS et &- h et 1 , . , d . a-'ne: qua utrasses Ill t>;pe ZJZJye b récria souverainement contre cette noiu,.. eur · a pros-pente u 1eune et sym,. . , _, d . • .

1 
, . . re. 

velle ba""""'8e. LA MUNICIPALITE !ranger•. Un jury examinera le.. tprojets pathique couple. avaient ete mo ermoes ; '. n Y, a\d•a1t que Prof. Reichenha<:h : Le but de la 
qui lui .seront soumis à cet effet et at- qu.atre ans, que QUatre CUJiaases u typ~ philo-SO!Phie acientifique et les :problè-

Casus belli Lt·S eoillcnrs 11011 diplômés tribuera deux prix. 'le prmnier de 2.500 LES ASSOCIATIONS Aziziye avaient été transformés. ,mes qu'elle soulève, 17 n<>vembre. 
Pourtant. si l'on eot justifié de dire et le second de 1.000 Ltq .. au meilleur Il Y a"aôt encore un euirassé, oept Pirof. Sadri Maksudi : Le. partioula. 

que la longu-e carrière de Te'Vfik ,,~ha Comme 60 pour cent des co.if- plan qui lui sera eownis. r .. ~ CO•-orès •• ,, l:t jC'llO<'SSe <"'• rv,.· t1 ~. C.t,i <"'-0.l•Onniè,. ", dea pontons. ritée du droit anglais et ees différents 
a été principalement cona&Crôe à em .. I feurs QU~ exereent à 1-:-t~bul ne ~nt On a tenu à ce que ces primes soient a1tli-tllC•lOlir1ue 

1 

d~ tonpilleu.Ys ot un grand rnœnbr.e de ata.des d'évolution. 24 novembre. 
h 1 l · ' pa mu-- de leu bf t d · J · '] ' ' d ~ ; · , . freg,,,.!I "I ce corvett~~ .. en l• •1!. ~ pêc er. autant que ce a u1 etait -posai,... s u_. ra cer 1iCoa. s e sante, re ahvement e evees etant 'onne que La T1ewruon annon.cee ides Jeune. '?'.Cns Q , I fi ' . Il P~of. Von Aster : Quelques proble .. 

bl !• 1· t d · d !' le cP;rect-·- de la ectJ'on de l"m· du•-' '- nouveau csaJon> d-.--· e·tre l• Cpo~ mh d !' . . . I 1. uant a a otte ennemie, e e ""' l"h' . d ,_ h'l e, accomp issemen e c.r1mes e e· '";i.w ~,e re ""'" cu .. L - .,.. me r.es e auoc.a.tion anh-a C()() 1- • d . . . , ,mes ooneernan. t l.9tôG're e m. p 1 o-
. ' I · hl fla de la Cha~Le de Comme M H '- t d la -··11 ·1 ·t ' Il t d' 1· h . · 1 composait e trois pe11L3 cuucasses un h' I ~ '~ b ee*patne trames .par es »{no es goT- ···•OT rc.e, . a"-- e• e vt e, 1 soi Tee emen ignie ques a eu 1eu 1er matm au Halkevl. l . __J_ • ... 

1

.,sop 1e, er 01C1Cem re. 
neurs qui entouraien•t les derniers sui- kî Niezihi, a com;pris cette Question non du 'Pre8tige internaitional et de la renom Des centarine.s de membres y ont pri• Pd~ ·Pus ~r~wsd q~_une cad nonn

1
iere et Proi. Fahreddin Kellim : HistoÎTe et 

l'f ·1 · ' ' d 1 · d; ,encorie rrMle'e d k ~ t ··1 ' d'l tanb 1 c· 1 Dr . autres un1tes e trc::1 peu e va eur. ' d 1 h'• . 8 d, b tan.-.ca 1 es, 1 sera")t ex.a.S{ere e u1 e- ..._ • ans Tat't"o'"i: QU 1 va mee 9 u · part. est e . Prof. FahTecld1n Ke- La fl f . , if li 'I progres e a psyc 1atr1e, ecem Te. 
nier tout e&'PTit d'initiative. eoumettrie au minisitftre de l'Economie, LES ARTS{ rim qui a OUVC'Tt le con.grès par un dii9-I . otte .. a:t ses diprepa'Tat 8 ; e e lf>irof. Aueirbach : La Société fran .. 

Maie les occasion• étaient rares. QUÎ 'en ce qui concerne les ,.ffaires de l'ar-1 LA « FILODRAMMATICA » cours fort éloquent. Il a invi·té en tel'- ~~re1lle d1v1see en eux esca,dres pou~ çaii"" au XVllème oièclc, 1 S décembre. 
pouvaient lui permettre de l'ermplover ti.....,.t. 

1

1 La cFilodramrnatica> reprendra ses mes .a.rdents, la jeunesso à lutter contre I ""ll•,•ma:r.a. , d' . Prof, Keri:m : Les fondements dea 
' J · I ·11 1 · I'() l 1 · , __ ho" 1 1. !' 1i:. e rumve a itran 'Peme au cap Na- th, . 22 d, --~'-avec 9UCCea. . e crois que e mer e\J/r ~C rt\\"lll ( I' U i.f,Y re.présentabons le 21 novembre. à 21 1œ1 1ssorrs .acoo lQUes ; ora.t&r a d C kkal , li , I' ,tna ematiQ~~ OCC'IIlDTC. 

1 . . 't t 1 . . . t' t . !'' 1 ' T8 e ana e ou e e ]Cite ancre p f w· t . L .,___ h exemp ~ que Je ·putase cr er ot e SUI- heures. Au ·-programme : c:La csuarée> 1nS1& e out parhcu ierement sur a ne-! L h . ; . . 
1 
· ro , in erste.in : ~ L>C:W-e& p y .. 

vant. 1- habitants d'Ortakoy ~e 80rtt •ou- de grand' pète>, d"Erno.sto Murolo. scè cessité de cette conception de la lutte 1 es c .
1
emmeesl "~c_._t~~tent pasf. eo ,slologiques du libre arbitre et de lares-

r"' ~ ... • t d ' d Vell't pl&i.n.._ aux autorit:... ....... ~ ..... ,·,..;,.... .. ]- t · I b" ... gouvernais et es ona.uu1eTes ne one- b'l' , 29 ~ ,_ --b '-- '"'""'l't au commencemen u IDOl9 e ~ .....,. ,. .... ._ ....... ..,...._ .__ ne de la •novenne boureeoisie na poli- peT'tTlanen e, cont1rwe, poUII . e 1en-etre 1 . . I l d ] Pon.sa 1 lte. CJICIOClll rc. 
1897 L•· · Cr' L-. d- danae- que fa1't cour'r • ~ J · h · l d . tJonn.a1ent pas. es -· ·-- - cano-· p ' B L ., ' d tn.are . inwrrection en ete DM- '"""' "' '""' • a c~"e o- taine . cE ~oie de culture latine>, co- p YSJQUe et mora e la nartl.on, con.. • . .

11
; ...... ~ .... d.,,h ~ . ·-1 roJr. raun : a vanete es causes 

t.ait son p]ei'n, et 1- gouv-~ent -ec· calité Je ravin qui la trave1se toute en- ' , t 1 d . la t eta1ent TOUi ees, aux coques a era.1ent' d 't · t la lad' '" ...,. • ._.. .... médie en 11n acte, d Enrico Roma. Par · tre ous es an.gel'9 qw menacrn . d .11 . d l e :enn1nan 'ITlla 1e. 
Y •va·! ' 't d 'ha~·- J __ t sou <.ère et dont les eaux, ~ossieo ~ .. les C t 1· . ' •~· • es mi iers e mou.., p f F d K" "l" L"h'st . t l ~ ' 

1
• • ...,...-or Ut:llt roupes - ,.._.. mi ]es d:le~tanti qui part:ciperont à la C:-S 'PO'UT avoJir negUKee, pouir n a- ~ ,,_ ~ · . ro . ua. opru u : 1 Ot:re e es 

le commandement du colonel V ot. J pluies. prennocnt chaque an.née les 'J)'.T"O- représentation, cit0-ns l'infatiaable M. voir PM tenu compte de c-ette con.cep- ec1enc.e,. aocialea. 
Simultœi.émer>t, un mouvement ana- Portiona d'un véritable totvent. La ques- R. Borghini, Mlles M. Ci:ipello, C. Li- tion dynamique de la lutte que l'em- tLe paoha est mort avant la Constitu.- Pr<>!. Obem.dodfer : Twne1Lrs can-

]oi;tue ff: demoinait dans les provinces Qu.Î tion avait~ été; ~ulevée Técon~t. lors cata, .J. ~lercenier. G. CGSta ; Mme E. pire ottoman s' eat écroulé. La pro-pa..- tion sans jamais avojr eu aucun &atJCÎ .céreusea- et recheychos sur le cancCT. 
f · 1 f 1 ' h · du con" - 1 du P t d P d d dans La vie, en·touré d'honneuti$ <><T'>rès p _, Sch U ormaient e amcux con11: ornerai et nt- ~res ~-~·0na M 1 u eu.- B · M M. E F y C • ~an e es partisans des bo1'soons alcoo- ~·- ""' wairtx : n eavant et son 

1 Il · ' • · d l avazzam , . . ranco. . os ~ . . . . 
que connu eous le nom de Macédoine. p e. avait été queotton e nettoyer e G C ·Il G Ba b . h V Pal- liciues, dit encore le Dr. Fahreddin Ko- avorr mené une Joyeuse existence. temp, : la vie de Virchow. 

Une nuée d"-'-'·•--e ,.~~tenant fond du ravin et de le recouvrir au 1

1ta. .' 
0

or:>;_ 0• .. · r· anc ' · r•'m se fa1·1 ••r u~ Ir~ ~an.de ec' belle Sermet Muhtar Alos p f H · L"'d' · · · d.u 
], _,._,v_ ~~~· th d b, , d 1 aman, . .._..gg1a. , ·~ ·- - ~· . ro . omg : 1 ee -poe1t1Vlste 

à auociation oectète grecque E n'- moyen e . eton "°':"e "'." . e maçonne- DEUILS C'est pourquoi il faut que celle de la (~Tan»} droi.t. 1 
ki Et.,:ia •'était ah«ttue llllLT ces provin• "'.'" Toutefois, la ison et.a.r.t trop avan- jeunesse anti-alcoolique se faeoe ~ale- Prof. Arnd,t : Anciennee elt nouvc11es 
C-· ou' c- aaent 1 -~-· cee p-- entam- des tra'Vaux de cette l.a Vl'll\'C <111 h<'ros ile Plcvna d , 1 d i... • • d 1 ...,., '"" -... , provoca eure "°""'~· ........ ...._. ment sur e vastes proport1ot1s. ,...... C1 t h . '"'"""'"'""'''''''\ ten ances &Ur ra. conahtut1on e a ma-
taient r élément ll:œC Contre le gouverne- Cr>VCrg\n'e. C~l !lél'édé<~ Le ra.ppont annuel de l°aiNOCiatlon :~::: 08 C 0Z • :::::::;',','.',',~',',;',',;;',' tièce. 
ment ot!oman Or. voici que dès les premières pluies. La veuve du héros de Plevna. Gazi , , lu · f · r b · d d, Prof. Neu:matrk : La vie économi<iue 

Comme la Grè.ce o.ffioiele pou.a;t fié~ la menace d•inond.ations a ireparu. Les Ü&nain ipa$3, mor-t il y a quelque trente ~=e d.u :::rt~.et a &lt 
0 

Jet es e- § ~ § B A YA N § § ~ et la chaTge de l'impôt. 
vren1'ement - pré)>ar.atils militaires a.- habitants d'Ort1a.koy se sont adressés à ains. Mme Fatma Zat.igül, est décédée. La séianc~ s'est ache<v.ée par l'élection iii iii P~of. Saivard : L"élec!tron est une 
vec des intentions non êciWvoquee ~t 1a Municipalité pou:r. demander QUe, du Ses funéraiHes ont eu lieu au cimetière du oonse.il d'.a.drnirUittration de l'aeeo-- ~ ~; ; ; ; .réalité. 
que 1,,. br<>illeurs de l"Ethniki Eteria moins, le ravin 'P'\Ù.9se être débamuoé de Karaca-Ahmed. ciation p-OUI' Je nollV'C] exercioe. j ~ 2~3, btlklal Vaddeal j ~ j Prol. Pairejv : Le gl~nt des con.-
criaient é_..iument leur Zito o polé- dan9 la me"'°"' du 1>-ible, d.,s amas 1 Unr, Hn prémalut•éc ' ' en face du P•Hagellacopulo '" ~nts et la 11:éoloeie. 

:=_ ·~~!,~§~~g~.1~ '' : ~~~;~;;;:~~Ç'~ ;k~ ~f ~ ~:!f R~~r: :"-'.'.':::-::::. 11 ~~~d\l~~fij[.f :~:fils~§. li 1 .. ~-. ~= :::.:::: 
Cependant, Abdul.Ham.id, touioUI8 nav• d'Europe, a commencé à préparer Nous pré.entons à notre collègue ai coum "" lazaret d"Urla les 1.600 réfut. a.__ vous dé•ireriez avoir. , t:uelle de l'wieine du nde 

pu ïlanime, sauf loraqu•n a'ag~,rut un rwojet de Loi 6IU jet de Mi nouvelle cruellement frappé dans ees affeotians friéa de Bulaarie, Ten:brrée à la mère-pa· ~::::::::::::;;;::::::::::::::::::::::::::::::·.::::::::::·.'.::::::· Prof. Cem.il BileQl : De Moec.ou â 
d'opprimer lea gens à tendances libéra- org41nitiation 0- ~u.diaene. ,de nuit. let plus c.hèrea D08 con.doléa.noea ianuea. trie. '"""'"""'""""""""'"'""........................... Montre~ 
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Landi. 9 Novembre 1936 

S,ONTE DU BEYOGLU 

Deux 
i11séfl(lI11a llles 

Par José GERMAm~ 

rousemeot tout de suite chez Régina, 
Que deux .g:ogolos coMola.ient en com-

1 mandite. et le spectacle ne lui la;ssa 
1 
aucun doute. 

J La secousse fut trop rude rpour son 
cerveau mol ressaisi, et Saint-Guy, dès 
le lendemain, rhospitaJisa de nouveau. 

j Le visage joyeux, il rejoignit Charles 
et tou.s deux, dès lors, se promenèrent 
ensemble. murmurant, parfois 

LElïRE D'ITALIE 

Mussolini 
et le peuple 

Rome, novembre. 

S'étaient-ils jaimais quittés ï On ne « Réscina >. 
cro.it p.ae. QL1and s' é~aient~ils connus ~ - Deux insépaTables, dit le d1Wec--

Ce n' e.it pai0 la première fois ClUC je 
vie en lt'l:lie dtn>ui~ l'avènement du 
fz1~cisme i mais, à chaque re-tour, je 
suis frappé 1Pa·r un phénomène d~ en­
thousia9Ill., collectif et de joie publi­
que de plu,, en -plus visible et g<'nérale. 

On ne sait plus. Au lendemain de leUi! teur aux Vi$;teuTS Qui r écoutent. Deux 
11.éUMance, probablement, à l'heure où insépa1rab'le:-1 que l'amourr a successive­
J.es âtnes en fleur .s.' ouvr.ent ingénu- m-ent sélpair .;.s et Téunis Regar,dez com­
tnent et. av3nt l'amour, croient connaî- me ils &ont P.t-ritils 1 Les ~an.dea manifestations ;populai­

·J'le:S étant fréquentes ic i, je n'ai p.a.s eu 
~and' peine à mesurer la croissante 

tre l'amitié. 1••••••••••••••-
Cama.rades d'études, camarades de r .. 

régiment, camarades de front ; eruem- (;I ST.\\' FHÜllLICll La fabrique de JlllJlil•r d'Izmir. - \'uc générale popularité du Duce et à constater son 
ble ile avaient été blessée, ensemble L)' OA BAHO\'A _ _ influence de plus en ,plus 'PTOfonde a.rr 
tla avaient ;té libérés. Charles et J""'" 
&e complf.œLf'nt trop bien pour envi~ 
~C'T la vie l'un ..,.M l'autre. Charles le 
Conquérant '°t J ea.n le eage se carr.i­
geaient grâce à leurs tempéraments op­
Posés. Le moteur ;avait besoin d'un 
frein. Ils a'a'60C'ièront, Téussi:-rent, e-t tout 
le m0111de !f"s envia, ce qui est lïndicc 
d'une brillanle destinée. 1 

Qu.and ils atteignirent ensemble les 
Vingts - 9Cµt pcintemp! de maturité 
totale des hommes, r amitié leur a'Vatt 
fait oublier l'amour. Ces cl.eux coqs 
Vivaient ~ paix, quand, .pour leu.r 
rna•heur, une rpoule survint, Etait-ce 
\rrakment U.."l.e poule ? L'image semble 
bien 1l>éjo.rativf': pQfUr Régina, dé!icieusie 
blonde dont le coeur batta..t à fleur de 
PeMll. Parf ·.>i~. ceux qui .~ connaiS'!aient 
bien &e <lem.andaient si elle avait du 
Coeu;r, mals J' écho répond.ait péremp­
loirettnent : « P.8lrnc, pu~u· elle a un 
eatom.ac 1 > Mais son coeur. comme 
Un moteur 34. flottait volontiers •ttr la 
route de l'aventure. Entre deux chauf­
feurs, il balançait. A la manière d'un 
éleoteur franç.ais, il coura;t logique­
ment de la dToite à la gauche, 'PUÎ• de 
la K<111.1<:he ~ la droite. Un coeur de suf- 1 

fr~c univt:r!W~l. La~ ! La gauche et la 
droite furent bientôt pers0onnifiés 'Par ~ 
Charles et Jean, entre lesquels Rég-ina 1 

1\7' • L-, • -;, • l'esprit <lœ m2sses italiennes. 

B O B B y i 1e ·~cononn<1 ue el F 1nancière1~:c:;.~~§'::~~~~· 
•

1
Le nlotif de Ja baisse des nuté Mncte lw-=ême, le Conoeil de la bles rassemblements <iui se J>Teosent 

dan11: 

H•••••••••••••••• ....., j Chambre de Commerce ll"lternationale Plaoe de \lenise où, dans une agita-i obligations des C. F. A. 
1 
formule les reco:rrmw.r>cla·t>ons ..wvainte9, tion Fébrile ,on attend de von- a-ppa-

le film GAI •le la saison 

1 0 
. 1 c.omme •première étape vers l'améliora- raître La. n1âl~ et éne;gique fiŒ'Ure de 

n enTegistre, ces jours-ci, 1UI1e bal'SSC t d 1 · li -~n~- Mu .. <>l'~' 
Ch 

. ton es rre ahc>ns IPO ·tiques et ~ ... .,. ......... 
Rome, 8. - M. Mussolinl a reçu L sur les obligations des emins de fer J miqu-es internaitionales : ,. De César à Cavour 

d V N b h d d ""i' d'Anatolie. A A d 1 Y era ew orou.g , escem ante · - ccor 1 cormnerciaux: e me de-mande même e' il y a 1'a-

d
, f li 1 • Dans les milieux d,, la BoUT$e, on r _ une ant,que ami e ano>; arse amie ~ .b ha. _ .....,_ oonclwiion <l'ac.cc>rds multil<>té.raux mai.s eu da'.ls la '!>énimruleci de l'anti-

Un précieux souvenu· 

l'ltalie, Qui lui a offert. en hommage, attn ue cette tsSe au fait que les oou· 1ouverta ' tOIU 1 d · · d' 
1 

·té · ' 1 · li (R . P00\8 d'· t" &ts . d . ,. a s os. pays ·esireux y par- QUI 'l'Omatn~ .aru reveJ ta en 1sOT-

une tas ::;e en a.1'1{ent trrès aa"tistiQue, dont m e.rie QUI. !Cva.i.ent etre pa- ticiper, et p.ropres à stimuler lies échan .. gime:nto), U"'le figure populaire cottnm~ 
1' aristocl"atie britanorique a·vait fait don yés le. Ier octobre n· ont pas C10Core été .ges inte.rnati0111saux. 1 celle de M,1s.<tolini. Et je cherche Quel 

en 1871 a
, G···i."-pe Gar'ibaldi . ~églés à la uite d'un difféu>en.d ia=i en- En t ~--· 1 d' 1 h l h' · - ·~~ l a tenaa.nc e eve oppement d'une omme, qu.~ eros a Jftma.ÎlS recueill; 

. • • tre e gouvernement et La co.mmission e;Ïtu.at.ion faivoo-a.bl:e à de telles négocia.- tant d'.adhés:ons, sœc:ité un tel d~vou-e--
U n lnCH.\ent à Cluj de liquidation de l'ex-Société des C. tion11. la conclusion <le traités bilatéraux ment. 

Bu: arest, 8. - Deux ivrognes · F. A. délibérément orientée veœ l'abaiS'Sement Rappelons les ~ouveniïs de l'hi!ttoire 
. • . Q."" L'objet du litige est con•titué pair d et:t ya1ent de penetrer alll con~ulat d I- La tio d . b.319 e& entraves au co.mmiein::ie. J Cmr n'eut Îa!DlrÎs le consentement 

talie à Cluj, ont été arrêtés. Une que& n u paiement en e or ou L'inaertion méthodique à cet effet, ~énér.ail ; il C1Ut toujoUTS contre ltii te 
quête a été ordonnée paT le minist:~; aUÛCO~tuel ~du fr~ suisee., d •f dans tôllll ces traités, d-e la c..Laiu~--e de la parti 'Pùmp~en, très nombreux et puj.s-
dc l' lntéi.eur. · n e, neall'Ull.o.n.s.. QUe ce l - nation la plus fav001isée, comme insttu~ sant. 

ment e émo i i~tion douamière. Auguste, qui ne .put jam.ais affirmeir férend sera résolu i.noe!IEamment. d d b 1· 1 

MUNICIPALITE D'ISTANBUL 
SEllTION OPERE'l'TES 

THEATRE FRANÇAIS 

MASKARA 

Le 1narché du coton 
à Adana 

L'emploi gmé...lisé de .la dan.t9C de la librement la v.oJ.onté ?mpériaJe rur le 
n.a.tion la •plus Eavorisée, da.n-s 'Sa far- Sénat et la p!èbe, ne fut ipas non ;plus 
me inconditionnelle, avec, toutefois, une ipopulaiire ddM ta vé!i.taible acception 
exception possible à l'éga.~d des pays du mot. 

nie eut PM opter à tein'Ps. 1 
E.ux, en li moureux à retardement, 

conçwent à égalité l'immécL.ate pa ion. · Mu s 
.1 e l'ai.me. j 

\ 'aude.,llle 

On mande d' .i\dana que le marché 
du cotOl:n eet •tationn.ai.re, attendu oue 
les négocian'l·ts e:x:portateurs achètent de 
'Préférence des marchandises de Quelité 
eupérieure alor• que 8UT le marché. ce 
:tock eet presque é)>Uisé.. 

qui, mêl'll'C après le rétablisse.ment de Dans les le"TI.PS .modem.es, lors du ré· 
com.clitions mcmétairies plu.s pt1o:pices aux veil italien (Riso11gimt:nto) on ne peut 
ohangoe, cmrtinucraient à pratiquer des dire que MJzzini - attaqué p.aT tous : 
dlsorimi:nations au moyen de contin- partisans ~u T1égime commun.al. Ga.TP... 
gents et <l·e contrôles de chang.,.. j baldi, la monal'Chie, l'ariistocr.atie, J.a 
B- - Politique monétaire 1 bomxeoio>e <"! la -papauté - fot POIPU-

Je la veux. 1 

Plus a1•e toi. 
-Moins que \IDOÎ. 

lla .se méfièrent, se each~rent, se 
tnen:tiirent, se tnaihi'renl se haïrent. Ré­
Rina était au comble du bonheur. La 
joje de ne poinit opter la Tavissait d'..au­
tant plus Qu.e le oonflit menaçait "t Qt>e 

'90n insh.nct de coquette prévovait La 
rninute tragique où l'un des deux en 
rn Gurrait. 

Elle opta, enfin, par curiosité, pouT 

Ch.aTles le témér..a.ire qui enleva kt. c.ita­
d.elle à quatre heures du matin, tllU 

moment où l~a eentinf"lles fatiguées ne 
veillent plu.&. Il l'avait traînée, pe-ndant 
la nuit, d' établ.iaement de pla'.,;ir.; en 
rnaiwon de ioit' et, comme tout cela 
suatt r ennui, éulutSee. elle demanda 
Jtrâce et !'e r<"ndit. 

.---· ...... -='""'""'"""""""""""""""'"""--. 
BDDfa~uaJ Ce~iTre~~r~e~2l~ ,!!~2DDD 1 

~.il. 8.\~.769.054,50 

DlrecUe>n Centrale MlLA.N 
Flllale~ dans toute l'ITALIE, ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Création.! à !'Etranger : 
Banca Commerciale JtoUana (7ranceJ 

Paris, Marseille, Nice, Menton, Car.­
ne!, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Bonte 

Carlo, Juan·-Z~a-Pm•, Caaablanca, 
!Maroc!. 

Banca Commerciale rt.illana e Bulgara 
Sofia, Burgas, Plovdv, Varna. 

Banca Commerciale ltallana e Greca 

Ath~ne.s, Cavalla, Le Pirée, Salonique, 
Banca. Commerciale Jtaztana e Rumana, 1 

Bucare.st, Arad, Braïla, Br030'D, Con!-. 
tantza, Cluj, Galatz. Temlacara, SI- 'i 
blu. 

Banca Commerclala Iiallana per l'Egtt-

Néanmoins, les prix se maintiennent. 

Un projet de loi d'exen1-
ption d'in1pôts en faveur 

de la Sün1er Bank 
Un 1JII!Ojet de loi vient d'être déposé 

sur le burreau du Kanwtay par lequel son 
a.uteur dema1>de Que la Sürner Bimk 
i&0{t ·e-x-empte .des dii;positiol16 de la loi 
om lM a<liudicatiom et de oelles des 
articl.,. 8, 33 et 74 conoe:rrumt l'impôt 
tur la critte. 

Ces mC!Ul"eS s· appl.iQueraient non seu­
lement à la Sürner Bank, mais aussi aux 
établissement• qui en dépendent. 

L'alignement du lei et 
notre marché 

Les bruits qui ont couru au sujet de 
1' alignement de la mon1J1aie roumaine 
ont eu une cmtaine influenee rur notre 
mare hé. 

La conckision de pactes l'ésrionaux l.aire. 
et d'aiccord. de gr.oupe, cl.ans la me9l>-1· Quant à Gatiba.1dj, ce n'est que dans 
re où leur objet et Jet1ts effets &eront les derniè:es années èe sa vie qu'on 
de natœe à favorÏ-9eT le .développe-- lui rendit prHque u.nanirnement Ît.'11tice. 
ment des échanges e.t l'apaisement des 1 L'Iœl:e off;c;c·Be 'Permi alon!I a.u peu. 
conflits jntemationaux. i:;le d'hon<>rer librement le héros QlllÎ 

L'.a.cLqption progrieesive de parités finissait ses jours dans 1a solitude et 
aid-éQu.ates pO'UT les monnaies nationa- la ma'Laidfre. 
les dont le! taux de changes ne sont, N.e ·f)arlon' rpoint de Û'Vour, QUÎ, 

plru.s en rappart avec la ~osi1'orn de la 1 ne fut pas m&me aimé du ~and roi, 
balance générale des peiernents. <1UÎ 8U'PPO' ta.il: d:ifficilernen'I le }oui( 
la relation des tpTÎx de Tevient et des de sa tenace volonté 
pnÏx dre vente avec ceux des a1Utres 1LaiSS10TI:t, enfin, 1es déma.goscue& 
pan et la .structure de la '<lette na- dont persoPT\e ne ee souvient, dans 
tionale. r ombre où .:s sont ensevelts. 

(Un tel ajustement devrait être fa- Tout polD' le peuple 
cilité :par des garanties données -parr les Mais avec Mussolini, c'est tout au~ 
pays à monnaie forte aux ipay9 envi- tre chose. 
sageant ume dévaluation, conformément Non serulement lorSQu'il ap-;>araît 
8-U PTÎncipe de racco"'l'<i internationale d.u d:ctnr_;; UIJ'lC foule, mais il .suffjt d.e 'Pl'(>nOnett 

26 septembre 1936. ) son nom au milieu d'une multitude réu­
Une entenite de principe sur la. rpo)iti- nie ·pour une cérémonie po)itiQue ou mi­

que monétaire, sous.c.rite par les grande?J li taire ouelconquc pour oue 1' f'nth()UI" 
puissances et portant sur les points 6Ui- sia..."(tn,e qe .corn.mun:c:ue et deV'ienne 
vants : tout à couo général. 

la "enonciation à .e servir de la déi>ré- Ce phénomène s expÎÎque 'P8iî di-

3-BEYOCLU 

vemea raisons mais iprinoipalement 
par le fait riue Mussolini est demeuré 
inéb;anlabl=~nt fidèle &'U pelll)]e. 

C est que la maS9C des tr.availleure 
ital>en:s oait combien le Duce a tra,,..;J­
J.é P<>ta- elle et P<>UoT J'lta.lie. 

Toute La rec:'."'OnstnJction mU8:9olinienne 
e!tt: tournée vers le 'PCU'Ple ; toute la lé­
gislation fasr.i.s.te considère I.e peuplf" corn 
me 61;rnent fondamental de la vie et cl<: 
l'histoire italiennes. 

POIDQuoi le peuple jta\ien n,e a'aper­
ceV'I'BÎ't-il na•, a.ll.98Î. bien et mieux que 
les observatoUTs ·éwangors, QUAO l'Italie 
est .. ujOU>rd'!iu! \Ill ouio de travail et 
de paix ) 

Tan.dis q.1aJleuns la RUemre civile 
est déohaînéie et QU• on assiste à }'aff». 
bliaement de h conscience nationale, 
en Italie on 1enouveHe 1ca contracts 
de t:nlvail. on -'lUIR'ffier.tc ke ealaires. on 
i>erfect>œme de prue en pluo légalité du 
travail et du c.3.~ita.1, on l"'e98el'!re la col­
LaboYatio.n entre les c!ivomes eLaaes ao· 
ci.ale, on .proclame La paix Te1igieu.s-e. 

Et la coneci.,noe T'..atio"""1ie est ai 
forte que ~ Italie a pu Œ"ésistm au aiè~ 
ge éconœnique et mo1'll de 52 Etai.. 
coalisés contre elle et en i>O'ofitcr pour 
hâter l'heu.-re rie son indépend.ance daine 
le domaine de J.a J>Toduc.tion. 
La communion du Duce et du peuple 

On doit tout cela au Du.ce, unÎQUC-~ 
ment à lui. 

Mais s.i ]-'.:: Du.ce a 'Ptl opérey cee mi· 
pairol~ c'est qu·il était ~sté d'une vo­
lonté égale à :on géfl'ie, et Qu.il a eu, 
en tirant cl.es énergies millénaires et iné­
pu1sables de la race, l'in«J>.ira.tion dea 
plans et de 1' i(-:tion, en fa.hie 1' oeuvre de 
son peuple. 

Avec lïntujtjon Ta'Pide et sûre propre 

à r à.me de, foules, le peuple itaHen a 
compris combien Je p.ro,gr.Mnme de ce 
f:ls de la lcrre rélp<>nd à """ in"Pi...,_ 
lions 'Profonde~. 

Rien ne réduit davantage les mas­
ses et n" établit nùaix une a1Utorité QUie 

ta fa.culbé consrrvée pal' le Duce de »e 
mêler au p~U!J)!e et d'en 'PM'la11:er l .. 
i oiea. 1.es .oucis et le. douleur.. 

Cette fa~ulté vaut à Mu.oeolini une 
popuJarrité ,ans mécédent °"'"9 !'rus· 
tofre. 

Il y a qu,,_lques ioours à ·Peine, Que, 
rencontrant ·u.n aveugle de ~rre dans 
une rue de ea R~he, Mussolini l'em­
braosait devant le PC~l>le. 

C' ""t là un symbolique gest-e d'hu­
manité QuÎ, tot~t on .révélant. l'âme cLe 
l'homme, f.ai! une imipTession profonde 
rut le peuole, qui se vort d.a·ncs l'aveu-­
g}., <le guerre à (IUi M...olini, homme 
du peuple et chef, .donne un baiser. 
qui est en .mrme temps une 'Prome.ae 
et un tomoig~e <le fidélité. - A. 

,-A VENDRE 

1 d..i gré à gré 

SALLE A MANGER viennoise. 1 Style Renaissance, composée de 
15 pièces, i-n parfait état. PRIX 

1 
D'OCCASION. S'adresser tous les 
jours de 13 à 15 h. à Tuxim, 
Talimhane, Abdulhak llamil Gad­

.._ d<•si, Vlasdari Appt. No. 2. .............. --- ...... ____ .. ,. Malheure-':l~ent. eiHe eta.It vraiment 
charmante. et Cha.ries ne put dissimu­
ler sa jc:J:e devant J ea11 qui proposa le 
tna:riaa.e. Char)ee, l'ayant pœ01)osé à t101l 

tour, l'ernparta facilement : n'était-il 
°""1 <!ans la place } 

Ma.io, le ton badin ne con-rient plus 
to, Alexandrie, Le C11lre, Demanour, 
Manaou.rah, etc. 

Banca Commerciale Italtana Tru!t C11 
NftlD·Yorlc. 

En effet, il ne faut pas oublier qu'au• 
iom,d'hui un lei n·e vaut même 'PB'S une 
piaistre d-e notre monnaie et que s1 la 
déva.luation est 'de 40 p<>UT cent corn.­
me il se dit le lei ne v.auclira p]uo que 20 

ciation monétaiire comme d·run instrru~ 
ment de concurrence commerciale in ... 
te.rnationale : MOUVEMENT MARITIME 

Banca Commerciale Jtallana TrtUlt C11 
Bo1ton. 

paxae. 

Le con1n1erce turco-

1a gaT1BJ1tie et 1' extension de la sta.­
bilité actuelle des changes, exception 
fa~te des nécess:tés d'ajustement à des 
parités adéquates ; 

L L 0 T D T ~ 1EST1-N 0 
Galata, l\lerkez Rlhtim han, Tél. ~4870-7-8-9 

DEPARTS 

à ce récit, c.ar la minute tragique sonne 
e.lom.. Jean le réaervé avait t:r<>p aimé 
- plus que Charleo probablement -
i>our ne pas souffrir .atrocement. Ce 
Fut trop f-:>:t p.our lui : amitié morte. 
amour ma1he-ureux, aM<>Ciation détruite 
a.ffaiires perdues ; brusquement, il se 
sentit 1SCul, abandonné <le tous et de 1 

tout. 

Banca Commerciale Itallana TrUat C11 
Phlladel!lltla. 

Afllllatloni à 1·~tranger : 
Banca della Svluera Itallana; Lugano 

néerlandais 
Pour faciliter les relations commer­

ciales erulre la Turquie et la Hollande 
on a GTéé à La Haye une société sous 
I" .rai•on sociale c Ne<lerlan<loch Tür­
k'.•che Han<lel >-

lélimination des variation9 saison­
nières entre les cours de monnaies : 

·enfin. l'affÏNn.ation de la nécessité 
de ia'acheminer vers un régime phis du­
cable dans le 'Plus href délai posoible. 

CILICIA partira Lundi 9 Novombro à 12 b. pour Smyrne, Salonique, Io Pirée, Poilas, 
Naple1, ~taraeille et Gônes. 

AHBAZlA partira ~Ieroredi 11 Novembre à 17 h. Bourgaz, Varna, Con&laot••, Sou-
Sa rai:1on1 un soir, s· égara et on 

le oocnduiait à l"Asik de Saint-Guy, où 
le 1U>écia.fute, apprenant l'histoire. con­
clut. philoeoµhe : 

1 Bellinzona, Chiaa10, Locarno, Jlen-

1 drlllo. 
Banque Françtlfse et Italienne pour 

!'Amérique du Sud. 
- C est un tendre, 11 E!Cra un d-OUx. 
Ce fut Ophélie u muculin, une ma· 

nière die p.?~e inscru:é, inc.aipab}e de 
fuyeur, rési'Zné, Têveur, lointain. Son mé­
dru.rn, QUi J'.aimaJt, d.;ioajt de \ui : 

- Une ~ro ~ émotion l'a Tendu 1 

fou : une gr0'99C 6moticm. lui rendTa la 
raieon. 

Bah 1 c'était parler pour ne rien dire, 
car Quefle émotion faut-il espérer dans 
\lrl. asile de paix définitive pour les v1-
\·ants qui ont d<.ià Quitté la vi.e } 

Et lee jou.rs pa-uaient. 
J.ean, clia..:,ue matin. à l'aurore, pro­

menait eOn .;_tt"'l'neJ •One,e, dans le paTC 
'l:vec k<s 1'."nlmes ; Qu.&nd le ditecteuT 
llp.pela eon infir.mière : • 

- Ma1hrnoiaelle, \ln nouvea.u 1 
Dans son bureau, il eXPliqua : 

(en Trance) Parts 

(en Argentine) Buenos-A11res, Ro­
aarlo de Santa-n 

Cette jn.stitution s' ~ des mesu­
res à pTe.nclr.e polll' dévelapiper les im­
por't1'tions en Holandle de procluits 
tiur'ca. 

ETRANGER 
--o--

(au Brésil/ Sao-Paolo, Rlo-de-Ja-

1 nelro, Santos, Bahia Cutir11ba, 
Porto Alegre, Rio Grande, Recife 
œernambucoJ. Un programn1e de recons-
rau Chili) Santiago, Valparalao, • 
ren cozombleJ Bogota, Saran- truction éconon1ique 
quuza. mondiale 
(en Urugu.111! Montevûùo. 

Banca Ungaro-Itallana, Budapest, Bat­
van, Mlakole, Mako, Kormed, Oroa­
haza, Szeged, etc. 

1 
Banco Itallano !en .lquateurJ Ga11aqull, 

Man ta. 

Quelques recommandations 

1 

de la c. c. r. 

L'abolition progressive des con-
trôles d.e change. et des elea:t;nSts dans 
\a imesme où ii.k ;aru;ra été rpossihle de ré-4-
soudre le problème de l' endett•ment 
inl:'erniational, d'.aBSUlI'er la reprise des 
dPérations internationales de crédit et 
de restreiin.dre les mig-rations <lésordon­
néeo de ca-pita.ux (par <1.,. accords de 
moratoÎJ'.e, par exemple). 

l .es nouveaux traités de 
con1merce de l'Italie 

Rome, 8. - Avant de rpartir PoUT 
Vienne, le comte Ciano a signé hier les 
nouveaux acco11ds commerciaux et fi.~ 
nanciers concema.r11t la 'l'eprise des ~ 
changes italo .. roumains et ita1o-grecs. 

lina, (islatz, et Hraila. 
Cl>:LTO partira Jeudi 12 Novembre l 20 h. de• Quais de Oalala pour le Pir6e Brin-

disi. Venise et Trieste. 
CAMPIDOGLIO parlira Jeudi 12 Nov•mbre à 17 h, pour Bourgas, Varna et Conatuntza. 

A~SlllIA pattlra Jeurli 12Novernbre à i7 b. pour Cavalln, Salonique, Vola, le Plréfl, 
Patras, Santi-Quaraota, Brindisi, Ancone. Venise et Trieste. 

MERANO partira Mercredi l8 Novembre à 17 b. pour Io Pirée, Nsples, Maraellle 

ot Gêne•. sPAR1'1VIŒTO partira Meroredi 18 :<ovembro à 17 b. pour Bourgas, Varna, Con•-

tantz•, Soulina, Galatz eS 1:3raiJa. 

Service combiné aveQ le• luxueux paquebot. des Soo1étéa !TALLA ot COSUL!CB 
~aur variations ou retard• pout le1quel1 la compagnie ne peut. pas être tenue re1pon · 

sable. 
La Compagnie délivre dei billets direct• pour tous Je1 porta du Nord, Sud et Centre 

d'Amérique, pour l'Australie, la Nouvelle Zlilande et l'E:xtrAme-Orlent. 
La Con1pa.gnie délivre de• billet• mi1te1 pour le parooun ma.ritim• terrestre 11tanbul 

Paris et lstanbul-Londrea. Elle d611vre au11i les billet• de l'Aero-Espre110 ltaliana pour 

L.e Pirée, Athènea, Brindisi. 
Pour tous rense1gnen1ents a'adreisser à l'Ag~uoe Uénérala du Lloyd Trle1tioo, Mark • 

Hlhllrn 11
811

, Galata, Tél. 44778 et à 100 Bureau d~ Péra, Oalata-Seray, Tél. 44870 

ATID 

• 

_ Encore un .doux pour ve>us. C étalt t 
tJin Kairçon parfaitcunel\t normal, mais i1 
était rnaaié avec une femme invraisem­
lable qui lui en "' fait voir de toutes les 
Couleur., alors. il est & .. venu fou, tout 
•~pkment, au !bout de sept ane l 

L'infimi.ière entraina bien vite le nou .. 
VeJ .airr,V1&.nt jusqu'au pa.Te., afin de 
fl.e J>a19 latncr plus longternpe sans sur­
V-eillan.oe 1e5 c.alm promeneurs et 
I'introduiei: cl....,.. la petite troupe. Tout 
était déjà rentré d"ns le silenc" des 
jotnw quotidi«-ns, (lunnd iun cri la 
fr"Pl>a : 

Banco Itallano (au nrou) Lima, Are­
quipa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa­
na, Molliendo, '"'h.!cla110, Ica, P1ura, 
Puno, Chlncha Alta. 

Hrvat1ka Banka D. D. Zagreb, Soussat. 

81ège d'Istanbul, 
lll2zo Karakoy, 
>HSU-2-3-4-5. 

Rue Voyvoda, Pa­
Télépbqne, Pé<a, 

Aitence d'l.rt.anbul, Allalemclj&Jl Han. 
Direction: Tél 22900. - Opératlone gén.; 

22915. - Porteteullle Doownent 22903. 

Sur la base des travaux ·des experbl 
consultés par le Comité Mixte de la 

, Dotait>on Carnegie et de la Chambre 
de Commerce Internationale, soumi• 

'Parr les experts aiu Comité à sa. réunion 
' ' du 4 août 19 36 et qui sont aotuel· 
l lement puibliés, ainsi que sur 1a base 
d.es recommaindation.a ;pratiques du Co .. 

Le Duce a reçu la mission commer­
ciale française et s" est félicité des ré­
ftlltats heureux d.eis ·pourparlers tenc!ant 

1 

à rendre plus actifs les échanges italo· 
français. 

FRATELLI SPERCO 
- Salon Ca1ldcsl Tél. 4~792 Quais dt> Galata llü•lavcudigàr llnn 

=- Daleq 
(sauf imprhu) 

Con1pagnia Genovese di 
Navigazionea Vapore S.A 

Genova 

Départs prochains pour 

BARCl!:LONE, VALENCE, l\IAR­
SEILLE, GENES, et CATANE: 

i~a,·lgatlon Company Callfa 

Services Maritimes Roumains 

Départs prochains pour 

CONSTANTZA, GALA.TZ, 
BRAILA, BELGRADE, BUDA­
PEST, BRATISLAVA. et VIENNE 

- ChaT1"'1 l Chari.., l C'est toi 1 
Charles, ,,..>po:>ds-moi. 

Maia le nouveau pensionnaire. 98.nlS 

têt>ondrre prrur!llliva.tt #On errance. 
L'înfirmière voulut calaner Jean, le 

;oiux:. mais celui - ci ne se taisait plus. 
aï.iblement il poursuivait : 

Pœitlon: WU. - Cha.op et Port. : 
229U. 

Aienoe de Péra, IstlklAl Cedà. 247. AU 
Namll< Han. Tél. P. 1048. ; 

Succuraale d'Izmir 1 

Location de col!re1-/ort1 à Péra, Oala· 

. ta Istanbul 1 

' S.l~VICIJ; TRAVELBR'S CBEQU.IS 

- -
TARIF D'ABONNEMENT 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster­
dam Hambourg, ports du Rhin. 

Bourgaz, Varna, Constantza 

Piré~. Marseille, Valence 
Liverpool. ' 

\'a11cm·s 

, Ganvuiedes • 
(( J{trcules » 

« Tibe1'ills n 

, f!tt'Jne11> 

• J[e revifs • 
, 1'iberius » 
tt!lerniea» 

.Lüua ft[urun 

"ToyookaMaru • 

Compagnies 

Compagnie Ro)·a.le 
Néerlandaise de 

Navleatiou à Vap. 

.. .. 

Nippon Yuoen 
Kaiaha 

rh.du 9-14 Nov. 
cb.du16-20 Nov. 

ch.du21-28Nov. 
ch.du26-30 Nov. 

vers le 9 Nov. 1 
vers le 19 Nov. 
vera le 26 Nov. 

vers le 
,vers ld 

12 Nov. 
I~ Déc. 

S/S CAPO ARMA 

S/S CAPO FARO 

le 13 Novem. 

le 20 Novem. 

Départs 1wochalns 11our BOUR­

GAS, VARNA, CONSTANTZA, 
GALA TZ et BRAlLA 

S/S CAPO ARMA 

S/S CAPO FARO 

S/S CAPO PINO 

le 3 Novambrc 

le 10 Novembre 

le 11 Novembre 

S/S ATID 

S/S OlTUZ 

le Il Novembre 

le 20 Novembre 

S/S ALISA le 21 Novembre 

Départs prochains pour BEY· 
ROUTH, CA.IFFA., JAFFA, PORT 

SAID et ALEXANDRIE: 

S/S ARDEAL 

S/S ATID 

S/S BUCURESTI 
S/S ALISA 

le 12 Novembre 

le 20 ovembre 

le 25 Novembre 

le 30 Novembre - J\i1addf'll(", laissez-moi, je suis sûr 
Q'U.e c'est lui . Je vous jUIJ'e que ie ne 
'-lio pae fou. Oui, oui. c'est .lui. 1 

On 1' em1n.!ala au bure.au directorial. j 
~ il exr>lirlua que le nouveau était son 
' 0 aé1>a1rable du temps jadis. 1 

J Les ~ ten!leÎ~ne~nu .c~n~ord.aic:int : 

Turquie: 

Ltqe. 
13.50 
7.-
4.-

Etranger: 

Ltqo. 
22.-
12.-

C. 1. T (Compagnia ltaliana Turismo) Organisation Mondiale de Voyages. Biiie•• de p•""'l!• en claue unique à prb S•rvice spécial birnenau<l de Meriin 
Voyages à forfait. - Billets ferroviaires, marillmes et aériens.- 60 °/1 de l6duito d&1ll cabinea extérieurea à l el 2 li11 pour Beyrouth, Ca.i(fa, Jaffa, Pt>rt-Sard 

· """. et.an! gué:ri, fut libére. Mais la 
~tiae de r .. n~our le conduisit malheu-

1 

1 an 
6 mois 
3 mois 

1 an 
6 mois 

mois. 3 6-

rtdvction •ur le• <Jheniina de fer Italien• nourrit.ure. tia et ea• minérale y compris. et Alexandrie. 
S'adresser à: FRATELL! SPEROO ·Salon Cadùesi Hüdavendigâr Han Galata Pour tous renseignement& s'adresser à !'Agence Maritime Laster-

T~l 447~2 1 Silbermann et Oie. Galata, H-0vagbimian ban, Tél. 44647.6. 
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A Moecou, nos amis sovjétiQues fê- Ma.cl'l'Tid. quj se trouve deipuis lundi 
r ce Qui concerne les achats de munitions te le l 9èrne anniversaire de leur Ré- sous le canon des assiégeants nationalis-
1 et de matériel ne s'accordent ~ère volution. Nous sommes les prem.iens tes, est certainement fune des cités les 

un lieu d'attraction pour le promeneur. 

1 
L'aéronautiquè turque 

M Ahmet Emin Yalman rappel- avec l'aviation : les caraci.éristioue-s du amis de l'URSS et l'URSS est not:r<> p)m belles et les p]us pittoresques à la 
le, dans le " Tan'', les paroles pro- dernier type d'avion se modifient. en première amie. fois qu.i soient au monde. Elle s'est 
noncées par Atatürk, dans son dis- attendant que la décision d'achat pasee Malgré toutes les dilférences exisllant 1 beaiucOO/P agrandie et embellie dans la 
cours, au sujet de l'aviation, et il par toute la ·filière des formalités étaf- enLre les detn résrimea révolutionnaires, seconde moitié du 19èune siècle. de-
ajoute ; blies. il exiMe entre les deux Tévolutions. puis la construction des chemins de 

cLe monde entier, en'tagé dans une ... Fort heureusement, aujourd'hui une très étTo.ite affinité, parce qu'à r.m .. fer. Les faubourgs qui ae sont élevés 
terrible cour9C aux armement.a. témOO,... POUT la première fois. noU9 voyons un térieur elles travaillent pour k bonheu'f' autoU'.l', à partir de 1844, y ont été 
gne d·une sensibilité générale à réil;ard a.viatC'\J:r éprouvé au 9011.9-!IOCréta.ri.a.t à . du PC'UIPle et lui distribuent la justice_ réunis par la .démolition de l'enceinte 
des armements aériens. Chaque pays laéronautique. > et à l'extérieur, elles llOnt partisans ( 18 78) La forme générale est celle 
accroit. de 1·our en i'our, le nombre de L t'' •, de la paix et de .la coopération entre les d

0

U111. rectangle dont on aurait arrondi 
a n1a 1ere prenuere · c· 1a 1 " 1 1 1 "' · N s ses avions et les ca.ractéristiQu~ de ce nations. est .pour ce .que •es .c;ieu.:x, es a.n,g es ; es uamerun<>ns . . sont 

appareils _ vit"""" et autres _ se dé- du papier Etats aanis ae col>Sidèrent muturelle- Pliw vaotes que de l'E. à J'O. 
vetoppent avec une napid.iité inconceva- ment comme des frères. Qu.aind le La partie aucic11ue 

lrf . Asim lls souligne, dans le rnon<Le entier J1eniait l'aven.ir de l'E-,t 
bic. Al<m1 quÏI Y a un ou deux ans, 300 'K 1 t ' - L · al l p d ] urun", a profonde sa tsfaction soviétV.ue qui· oommémore a";' ~-d'hw' e po. mt. centr es.t a c uerta e 
kilomètres à l'he1..1Te i-taient con idérés · · , .... 1 

.... .......... S ] "' 1 fr 
qui a ete eprouvëe par tous ceux son 19ème anniveisaire, nous, n-·- o >, 1.aws .. porte. orienta e. au onton 

comme la vite!:!le max1mum. con-:ihable .... ......., d ] JI "-·- l 1 · 
qut ont v is ité l'autre jour la /abri- avions cru en '9C8 destinées et no•- I' -1- e a<i, ue_ e ·~\Liait un so ei ; c e_st, au-

avec f.a capacité die TésÎslarice de )' o:r-ga~ d ' _, -- d h belJ l 
que 'Izmit :. viono voulu. Gar, noua, les kamâli-- 10.ur ui, une_ • e P sudace dcairrlee, exll-.nj~ me humain. on p.84rJ.e, pourr los aVÎon!S T 1 ··~ « Ollltes es .mach;nes .de lé\ fabriQue nous avions pris p0:ur idéal la constitu- tr. o. m. ement an.unoe au e aQue e 

du tout dernier ~stèime, de vite!bes de d T J J J d .. , sont actionnées par es u.rcs. Et cha- tion d'un mon.de hum.anitlaire et ._ s ·ê eve e .paa1s u gouvernement. 
I' oTC!.re de 5 OO kilomètres. ou à peu d pa.c.i La · · d 1 ill cu.n es centaines des auvrier':t Qui trai- fiste, autour de nous et diatrll9 tout i pa,rtle ancienne e a v· e est 
près. vaillen•t ici accomplit sa tâche co-mme monde. e caractérisée paT J' ensembl·e des toits 

L'aviation civile s'est beaoc01Jp dé- · 1 · f · • d · 1 d J .si n ava!Ît ait Que cela depuis des an- Le régime réJvolutionnai.re soviétique, 1neg~ es; Illal. sons,. es tours es. ég i-
veloppée en même temps Que I' aviaotton , l d f 

nees. au cours des long:-ues années écoulées, se~ et es porn:tes a.igues es mob: s aT-
milit~ire. Le no~bre des. vo.ya~enJTs t:~s Et rna.intenadlt, il Y a encore une a marché '9UT une voie de progresaion chrtectruraux, qui su:mnontent les cou-
portes par les l~n~ d avLahon c1vtle chOS1e que voud.rai ........ t voi'r c-·- · ·- ts 
· · d · · B d 1 ~.. ~ qui Vt et d'évolution, convaincant non seule-- ven · 
~accroit e JOUT en JOUT~ ~~'\JCOU'P e lsitent cette belle fabrique d ' lzm;t, une ment sea amis et sympathiaants, ma.a Ceat tout à fait l'aspect d'une ville 
~eumies l g_~s a•pprenn;nt da Pl oter D°ur chose QU ïls attendent du gouverne- aussi ees ennemis et ses détire,,cteuns. de pn>VÎnce espagnole, .sOJUligné par 
eur P ai .~nr, par gout u sport. d ans 1·ment et de la Siimer Bank, ou mieux. L'URSS n'a pas été un ·élément utile l'archltect\we: des église!, ce mé'-ange de 

certains pay' aller en avion est e ;erl l quïls .90nt impatients de voir : c'est seulement pour ses amis et ses voisir .... style bacrOQue et néo-cla&.iQue, Que l'on 
nu aussi natuTel et .a.m~i c•ommun qu a - 1 b ·~ 
Ier en auto. j Que e ois, qui. sert de matière p-remiè- ·mais alkdi, si l'on prend en considération peut qualifier de c 1&tyle madrilène >. 

d 1 re à c.ette fabrique et qui vient actuel- .les relation~ politiques et 1-~ proportions Le COIUp d'oeil est élargi pa;r les ,~astes Evidemment, nous ne .!e>mm~ pa~ e- l d R ""' 
• , .. 1 etment e US81e, :pruisise être lfetrré de de volume IPOW" la rpaix du monde. De éoha'Pf)écs sur le Campo del MoTO, ja'T-

meUTés, nou.s auss-1, etrangers a ce mou- nos fOTêta br 'E . · d • la 
veme!rl.t. :"Jotre aéronautique ne .a'e,t pas . · . . jnom eux tats QW. les prerruer.s temps in qui avd.it 3,ippa.rte.nu a cour et 

' l L l 1 1 -ous sa_vons q.ue .. }e .principe de no- ne c.runpronaien1t pas et qui ne voulaient sur la rplaine ca,sti.Jlane Qui commence a.nêtée, e le a PT~re!!:'Sé. es P ctes ·nd J J d J 
· tire 1 uetrie est uti CJabon e. a ma·tiè- J.'.)aS l'amitié entre ta. Turquie révolution- aux abords im.mêdiats d:es portes de 

truircs ont témoigné de leurs haute!oi Qua.- Te première nationa.le. La J b d' l 
lité;. J'enseignt'ment s'est déveioppé, on a nque z- naire d 'At.atürk et l"URSS Jén'iniste, ont MadTid. La masse glgantiesque du ohâ-
a aS!'Uré les po~ibilités de TÔparation mit fai~-elle ~xceptiom à cette Tègle ? compiris, à la fin, les lntérêta humanita.i- l teau est m.ajeatueuse ; .t01Ut pTès se 
et d' entTetien des &ppaacils. Il est unp~ssible de . ne. pas se P~ res et mondiaux de la. création avec elle\ .dresse la coupole d.e San Francisco el 

.cette ques.'tion. II est mdJSC.Utable, d a.u- d'une uni.té de front ,poUir la ru:io ,i .... Tn-o . .., Grainde. Celle-ci a un diamètre su•pé-Mais le point auquel nolll9 90mmes j' d 1 ...----- .... .....,. , 
· d · 1 · tire p.vt, que une es raisons qui. ont_ les deux Etats révolutionn.a1'res ont t-· r.eUT à celui du dôme des Invalides, à parvenus ne !Il ace.or e guere arvec e nl- f · h · · J 1 ~- , 

h d l'h ai.t c 018,•T zmir pour Y installCT la fa.- La parole, C't, sous la di.rect1'on ~le',ne Paris, et avec les ruines de la Casa del veau atteint par la marc e e urn.a- br J ~ 
nité ; il e~ loin de nos isouhaits et de , ique, c Ct8'~ e vois:na,ge _des forêts que i' d'~our ?e leur ~cf, ont iréali9é u ; Ca:mpo, cela fait un véritable tableau 

nos besoins. On n'a pas obtenu non N fi ... ~ ....-.... ·...-
l on Pourrait exploiter d·1rectement. qu ils avaient ""ronus aux m.,., ......... '"'""P'-lde Goya. 

1 l . I ou.._ av,ons aipprus. la rais.on de cette j Laires et annoncé au mond·e, La -.c Des rues discrètes, des places jnti-P us ~ point que les 1moyens et es tes- 1 -
1 anoma 1e a la fabr1que meme : celt:te to.mnie et le d.oUite quj .constituaient le 'mes, .des coins ornés d'une statue ou irou!"ces exi ants d·ans e p?,Y·!: aura ient · l · d l' 1 

dû PeTmettre d'atteindre. ann.ee, e ministère e iagricultu;re n'a. fondemeJ'llt du pl.an d'attaque di'rigée 1 d'une façade .d.e maisi001 patriiicîenne 
Pas aUJtorisé les cou'Pes dans les foo-êts contre eux, &ont ·eDfin rtœnbés. dans un ' parlent, avec la langue poétique du 
d~ l'Etat ;. il serait ' ~os:sibl;e .de fai~ ve-

1 
profond changement de conviction par- souvenir, de MadTid autrichienne et 

n1r du bois des fMets du lrttoral de la mi oeu.x. qui ont des dispos,tions paur 1 bOU!rbonienne. 

Tandis Que nos chefs attribut" nt tan.f: 
d'importa nce à l'aviation. que le peu­
ple tr~mble pour elle, Que nos avia­
teurs témoignent d'un attachement s1 

enthousia te à leur profeeeion, d ' où 
vient que n<>U! n',ayon J pa.s remporté 
dans ce doonaine Les mêmes eu.ccès que 
dans les autres ? 

Progreeser et atteindre le niv~au des 
autres pay!'I a revêtu le caractère d'une 
néc~té 11 i impérieuse Que not..ts ~ommes 
oblistés de Techerchor et d'identifier les 
rai~ns de notre in9UCCès dans le d~ 

mer Noire, mais il reviendra.i1 plus cher comprendre la réa.lité. La · (Pl " - la v·11 ) '-
1 · d R · . 1· , , .1t: rna1rJe az.a o.c 1 a • "" 

que cc u1 e uss1e qw e t ivre a TJ L'URSS et la Turquie .révolutionnai- Pla M t La d T lèd t -
LtQs. 1e mètre cube 1 1. I , . , , 1 . za a~oT. e r:ue e ~ e, .ou 

C . . · . , re ont su 1er eur ipro-pre socur1te a la. \ Jours arurmee, conservent l empreinte 
oznn:ie ~ rmportabons se font d un eau.se de la sécurité de 1a. paix mon.dia.- paétiqu.e des siècles révolus, en dépit d·e 

Pi'.ys qw s efforce. autant q~e nous de le et donner ainsi de J' exteneion à leour l la fuite des tC'TillPS. Sur la Plaza de la 
d;":'elopper nGs êc?anges ~con,omu~.ues , coopération ot oollabor.atiOin Que tout le Vill:a, on trouve un Tare spécimen de 
Tecipr~ues, no~ n avons Tien a ob1ec- monde doit Tespecter. \l'art gothique, la Torre de los Lujanes., 
ter. Mais combien d.e temps d•urera cet- : os intérêts, tout comme notre am..tié où fut détenu FMnçais 1 e.r. La Caaa. 
te situation ? > · ~ d continuent a Tester jn entiq.ues. Aussi de losi Neros et I'Hôtel de Ville complè-

viJlage lolllCtemps que les conditions du monde 
1 
tent le t1>bleau de cette place. Sur la Le rclève111ent du 

continueront à rester dangereuses. et Place de la Rep' ubiique, la statue éques-
maine aéronautique. 1 !ri. Etem I zze:,, Be.nice r~sume corn dangereuses POi.iI" la paix et les libertés. tlle de Philippe V ost r~rqU1able. Lee 

L 1 d l 1. me suit dans 1 Açik Soz les qua- l f IC d tt .t.. d · • 'bu· · e P U8 gran ma, en occurrence, 1 
• a or e e ce e arru ie et e cette untté artistes les p'Lus connus ont contn e a 

t 1 · I' · · lités qui doit présenter le village d" · • , es e !'t111vant : av:on ne te soumet a 1nterets continiuera aussi à e:ugmentcr. son érection : Pietro Tacca, qui l'.a fon-
au"un moule : c' e&t une aTT11e Qui ac turc ~ 1 . Noua félicitons les révolutionnai'T'C'S de due en Itahe .et Juan Marrtinez Monta-
développe avec une vite.sise continue. « 1 Un paySilln éveillé ; l URSS ·pour le 19ème anruvorsaire de nes, le grand sculpteur anda.lou Qui, en 
A d ' t"~ d d ' f z• Un payaan qui sœt conscient dos 1 f"t C f" · ucune a-rme a ......,.,,.ue ou "! e Cfllee. eur e e. ette ete oonstltue un ainni- a réalisé Je modèle d ' après un tableau 
a d ' ·11 • lu · ~rarules lignes des proble' m- qw fo- · f• u mon e, n a connu pare1 e evo t1on. Poo ....., ·- versa.Jre Que nous etons, nous aussi, •de Velazquez. 
PouT pouvoir .Wvre de ,près cette itvo- ment la cause nationale ; t t - 1 19 t b · 1 

ou eau.me e oc o re COn.Sibtue une 1 ·11 lllOCl<~•·iae 
lution, et nous y <:.onfoTm.er, nous avons 3 Un paysan foncièrement kamâLis- fête que les mêmes révolutionnaires cé-1 ... a VI '-! 

beso;rn d'un rnécani me d'application 'te et démocrate ; lèbrent en s-e }'arppriopriant aru même de- Au miüeu de la ville moderne s'af-
ayant une tâche et des r_....onotabilttés 4 'Il Un paysan sachant voler et re~ ' firment les restes du vieux Mad.rid. La ..._,... gre. 
déterminées .C'est surtout de cette La- cueillir des votee Falih Rifki ATAY. pc>rle d'Alcala, qui a été englobée dans 
CUnt" qu-e provient le fait que nous n'a- 5 Un paysan smc.haint bien vivre, 1- - - --· - la ville à !ia .sllite d.u dév-elQ'Plpement de 
von pais retiré un plein rprof.t du grand bien tJ'l8.vaiJleT, bien i;ca'tner et C'Onnais- En dépit de sa vigilance et des m.e- celle-ci offre, avec la rue d'Alcala, un 
intérêt que n0\.19 portons à l'aviation . '!lilnt au j les conditions naturelles de !Ures de précaution Qu'il ·prendra, le des plus beaux aspects de Maidrid. La 

L' a,c:tivité dans Le domaine aéronau- ses terre.s, de acs eaux, de 006 forrêt~ général Franco se ver:Ta COOltralnt die . ... d' Alcala est la prin6pale avenue 
t)Que est dirigée par un_ sous-se<:.,.étaT~it: de la zonie Qu'il habite. l~tter cont:e les, fo:ce,s d'opposition QUÎ de la carpitale espagnole ; avec la Gran 
rattaché au mirristère de la défense na.-- Il est hor.s de doute Que si M. Saffet ~~nt PU t".tre ~epr1~C:S dan~ les 1oœ,.- Via, Q\.Û ein ·est le prolongement, et les 
~:onale. L'aviati-on étant une airme jeu- ATikarn et a.on état .. majoT de culture !:tes co~crtu es _Jusqu 1c1 .et QU'l., p~ndant 

1 
rues adjacentes, elle forme le centre de 

ne encore, il n'av.a)t été possible jUSQu'- parv;ennent à réaliser ces cond·;,tîons au des motS, c-0ntinweront a se man1fester. la vie des affaires et des 1pla.isirs de Ma­
tci d ' avoiT un officier .. aviateur d'un ~ra- corur3 du laps"' de temp:J Je plus brerf, DoTénavaint, le soin de iouer le rôle drid A la Porte d'Alcala~ on rencontre 
de suffisant pour qu ' il put assumer les .pendant les années à verUr, r-m9truction d'insurgés et de ·Tévolutionnaires jncom-

1 
rorrilireux Retiro ou parc de Madrid. 

fonctions de 11ecrétaire d'Etat. C 'est du paysan à laquelle Atatürk a fait al~ ber~ aux co?'1muni~te~ soit à ceux quj J qui e st admirablement beau avec ses 
pouirquoi on était obliifé de confieT cet- ~on dans son dis.couJIS et qui eSt l'ob- se livreront a la Teacbon dan$ le PBY5, j J 40 hec.ta·Tes de superficie. Les ancien­
te chélU{e à du compatriotes spécialisés îet d'une Împorta·nce spéciale dans le $Oit à ceux qui contoinli""ront l'oppocition nes rooutes du Prad·o e~ des Rec-oltos, qui 
en d 'autres doma:nes. prog'ramme du Parti du Peuple aruria dan;; 1es l~lités. Il'°? occupées encore. ! sont le prolongement de la Castellana 

En raison de la nouveaiuté et de la été réglée comme l'une des bases des Qu.atn-t a 91avo1r S? le nouveau goo,.. I constituent de lar"R.es allée'!., rparmi les 
péci.al;ration de l'arrme a.éronarutique, il affaires nationales. > v~nement qrui s'est o~J?"Aré de la car- plus belles d'Europt>:. Arbree touffu ~~ 

fa)J.ait un ceortatn temps, à chaque nou- 1 l .... (.l chtlte (le ~1<:t(f r·icl IPltaJe rerta reconnu off1aelJement de la fontaines 'mu-Y-murant.es, place et loge-. 
veau sous-.,eCTétaire d'Etat vour e fa- . ! PMt de s arutre.s Ettats, il s 'a~it là t"ncoTe / ment.s aristocratiques : c'est la Castella-
miliariser avec f"J fonctionci. E.t quand Co11i11ientant _les éve11~1nenta d'Es 1 d" une affaire s-péciale. na. A r extrômité de celle-ci est J'hip - ' 
il était PaTVenu au n1· v~a•• "O••'-u. t' I •,· pagne M . Nadir Nadi ecrU notani- La Question de cette Teconnai ~1Sa111.Ce • d fo • ' od 

..... A.4 " - ru ' · ·• ' 1 po rome - tran1t1 rme en aer rome 
fallait. suivant l'u•n.c:Ye, reloll'J'ner aou ser ment dans le ·cunihuriyet et ·La nre peut êtne posée POUT lee pays fa~ 1 t t t , -..... R • bt· e'' · · pa~ e gouveTnementaux - e O!U pres 

La vie du centre a· e:1t étendue aux paT­
t:ies les plu:; modernes de J,. ville. L'ex- Madrid Ienfenme d'admirables mu.­
tension de la vHJe s'est ope.ree en di- sées qui Tivali.::Pent avec les plus richee 
verses direct;on.s, à la faveur de lar- du monde. En .première ligne, les mu­
ges rues rectilignes et re coupa.nt à an- sées 611'tisûquesi : celui du Prado ou 
gt~s d'!loits. Mais cetle répartition symé- galerie royüJe de peintu.re et de sculp# 
trique des nouveaux qua.Ttier sn'a pas tUI"C contient plus de 2.200 tableaux, 
s~ffi à tuer le ca.ractère typjQue madri- les chefs-d'oeuvre de Velazquez, du 
lene. Murillo. de Titien, d'Albert Dürer, de 

Le PaTdo, tout proche, auquel con- Lu= Giordano, du Tint<>ret, de Vero.­
d.uit une belle route, l'allée de la Flo- nèse, de Racohael, de Rubens, de Van 
rida, est une pure merveille. Dyck, de Teniers, de Brueghel, etc ... 

:\lo11ume11ts Le musée nation.ale de la Trinidad ren· 
ferme 900 tableaux de :maîtres espa­

gnols, et l'Académie de San Fernando, 
300. 

Les musées scientifiQues sont égale­
ment riemarQuables. 

NO'IJ.tS avons :paTlé de l'Armeria, Qui 
est wUQue .au monde. Le musée d'his~ 
taire naturelle ( aUiQuel est ajouté un 
jandin botan':que) c.ontient une précieu~ 
tt: collection minéralogique essentelle 
rpouor la connaissance des Peaux-Rou:ges 
et des insulaires des Philippines, <ootu.­
mes et produits de toute soTte. 

l!11 peu <l'histnil'c 

Les llllOmiments de MadMd ayant un 
mérite esthétique ne sont fP.3.9 très nom­
breux. Aucune des 90 églioes n'est rC'­
marqU1able. La plus voste est San fs;dor 
el Real ( 1651) dans la rue de Tolède, 
avec sa CO'llfPole -doTée et sa cocmptueu­
.se décoration. L 'ancienne Eglise des 
Franciscain;, dont on projette de faire un 
panthéon national, est une rotonde avec 
lal'f{e coupole. La baoilique du Nuestra 
Senora de Atocha, sur le priolongement 
de 11> calle d ' Atooha, fut rebâtie par 
Ferdinand VII, les Français ayant démoli 
celle de 1523. L'église San Geronimo, 
~othi,que moderin.e, est très en vue deT- Le nom de Mad:rid appaTaÎt en 939 
rière le mus~e du Prado. Des rn001.uments ap. J.-C. sous 1a fomne Mejerit, forte­
séculaiire9, le rprtemier à citer est le resse enlevée aux Ma'Ures Pa.T le roi de 
Château ou Piil.ais Royal, à J' ouest de Léon, Ramiro Il. Ce fut une place fron­
la ville, qu'il 8épare du Manzanorès. tière sowent prise et reprise, ju5Qu'au 
Il s'élève sU1r un monticule au dessus jour où Alphonse VI -e'ernpaJ"a de To­
de ce ruisseaAl. Il a l C'TT\pla : é J' Alcazar lède ( 1 086 l · 
matrre~ue où Henr.i JV avait bâti un Henri III de Casrille fixa ~a irésidrnce 
pavillon de chasse, succe!':sivement a- à Madrid durant les moments des cha.&­
grandi par Charles-Quint et Philfp·pe II. ses. D'autres souve-rain~ y tinrrent leur 
brûlé en 1 734. Le pafois aotu"1 fut corn- cour. Awès la mort de F endinand le 
mencé en 1737 sous Philippe V, PM Catholi<iue, la régence s'y installa. 
l'a:rchitecte 1lurinois Sacchetti, et achevé Charrles-Quint Y séjourna de préfé • 
e'l 1 764. rence et tiransfortma en un "Palais l'Alca-

11 est de style tooscan de la Renais- zar, le vieux château m..aru'l'esQUe. 
sance, forme un carré de 470 p;eds En 1560, Philippe Il déclara oHiciel­
de côté et 1 OO pieds de ha<>t ; jJ est lement Madrid Cl>Pitale et seule cour 
bâti en gr.a'tlite imit.anl Je marbre. (unica corte) d~ la monarahie e8'J)a .. 

Au centre.. est la cour d'honneur gnole. Les tentatives faites iparr Philippe 
entourée d'arc.ad.es moil!Umentales. 111 et Cha.ries 111 1pour trainsj;é.rer la ca-

Da.ns J'intérieuT, on a.dmire J'e,ca- pitale à Valladolid et à Sitvnle ful'Cnt 
lier d'honneur, les saUes de Téception, vaines. Mad-Tid a con!lervé son Tang et 
te théâtre qui ont grand air. n'a ~ssé d1e grandir, rauI dans la crise 

Au nord du palais, s'étendent d'im- suscitée par l'usu11pation de Napo -
anen '.'l es écuries a.u sud, l'Armeria. léon 1. 
amnurerie, dont le mu~ée est le plus ri- Dans la guerre de SUICCession d'Es-
che du monde à l'ouest, de v.randis P~ne, la capitale fut, camme la Cas-
iard:ns. tille, fidèle au prétendant h-anc;:ais. 

Il faut •ncore c:it<r le palai• des Plus ta<d, le sou.lèvcment du 2 maj 
Cortès avec colo.nna.l~ de style oorin- 1808 contre Murat donna le .si-gnal de 
thien ; le Palais de Justice (ancien cou.- La RUerre de 1'indépendance paT une 
vent de TeJigieusee. Selesas Reales. san.glante bataille de rues où périTent 
1759), la Douane, !e musée du Pra- 1.500 bourgeois. Cet e~loit fut ré­
do. bâti en. 1785 pa< Juan de Villa- oompcnsé par l'épithète d'héroïq ue ac­
nflleva pour un 'musé1.1m d'histoire na- colée au nom de Maid'fid dans le style 
tu relie ; le musée d' Artillerie, au nordc de la chaincelleric officielle. Dans leo 
est du pr·écédent, reste de J" ancien pa- guerres OO..Tli9tes, la fidé1ité arux TOÎ& 

lais d~ Buen RetiTo (bâtj en 1633. dé- constitutionnel! ne fléchit p.as. 
truit au d.fbut du 19ème sièc·lc), à l'en- Dïnnporrtants traités ont été signés 
trée du J>aTC ; la grande caserne d'artil- à Madrid : lie 14 janvieT 1526, entre 
Jerie, le mon ument élevé aux patTiote.s Charles-Qu;nt et Frrançois 1er en 
tombés le 2 mai 1808 pour l'ind<'1>•n· 1617, entr~ l'Espagne et Venise en 
dance espaJ(nole. 1 1800, entre l'Espagne et le Portuital. 

vice ac1if ; et le nouveau iaoue-seorétai-' epu UJU : . tes, comme 1' AllCIIT\agne et I' Italie : ' le plws gTand terrain de foot-baill de 
re d'Etat dC'Vait rout rec-Olmlmence-r ... 1. ~La.chute de J\fad~1d ne met pas fin Quelle sera, cependant, l'attitude de la l l\fad,rid. Le Parc de l'Est a""" le déli- l' n i1i-t11nla11(• pt•is Ct's jn111·~ ci, lors •le l'ilunt(Jllt'alion <lu l\fu-

En outre, le!t méthodes 11;énéralee en a la. revol.te et ne c.loture P8l9 la, phase France el de I'AngJetene en J)'J'éslence J cieux Paseo de Ro.tale.s fo-rnnemt aussi S~C <le PC'l'{)Hlll::l. 
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Et elle ,.·éloigna précipitamment. 1 homme. pour faire oublier le temps qui pae. trébuchât. cl.ans la fente 'J)natiquée au 
Ils ét.aient maintenant eeul à seul. CcAui-ci, c.omrne ranimé 1pa1" une bouf- se. milieu de Ja table. 

Gormenay feignit de suivre DaTÎa dru fée d'air ~rais, .eut un mouvement vif Soudain, .dominant le,, murmures de Quand la banque gTIOISSÎssa.it. il em .. 
-r~ard, et .se tourna. obliquement pour ,pour 9C tourner vers b taible. Il se pen- la salie, il en-teondjt t1nf' voix familière. poignalt lf>'s !fiches dans .ses g-rosses 
n'être ."Pat ~n face de son lieutenant. cha wr l' é-;>aule de Véronique et, lui JI en reconnaissait La fonce et les in- mains de cha11Pentier, et, a'US'Sitôt, elle& 

Ce fut celui-ci qui r~p1't le 01'len- enveJoppaut les bnas d'un geste ca"""' ton.a,tions. · 
ce. 

..., .. ~ en SOTtélilent, Taingées cinq paT cinQ, 
t lui demanda si ..Ile était heuTeu-' Nalt'llère, elle lui parverurit a.ux oreil- h 

li n'y a Tie:n à SÎjl,'T>8ler au ba• 
taillon. J'ai fait eX:écuter vos ordTos l"e­

latifs au coffre-fort. 
Que se passait-il clan.a 9011 âme ? 

Dissimulait-il une inquiétude ? 
En tout cas, .sa Toix semblait éton­

namment calme. 
Quant au comman.d.ant, il écoutait 

C'était comme le bruit du fra=ent 

.san • om riquéeas avec une r.égulaaitté méti .. 
les "°""' la forme des CO/rnm&ndements culewte. se. 
Quotidienc9 : 

Il payait des deux mains ; ses pai­
e Ligne de s<ction par trois 1 - Corn 

~ tournait"nt au&~ vite quïl est 
1 pagnie." halte 1 - R<>mpez vos poesible et les petits palets fusaielllt X V 

Peu à 1)0\l, 

fuse. 

l 1i8illSt8 
1 

> de ses doigts en ~crbes rra.ses. 
Ce soir, avec la même autorité, Il e e Si la banque était petite, et revenait 

la foule devenait -moins con lanoait d'autieos <>ppels : 1 à un seJul .ponte, il la lançaùt d'un ..,,,1 
c Un banco die cinq cents livres 1 

La T01Ulette ne t!ourn.ait iplus, et les 
employés 1' '\Vaient ensevelie sous une 

cou-p de son poing lel·é ; elle s' abattai-t 
Avec la tahle 1 Prime 1 Suivi 1 La c!.evaint le i\)'Ueur, h~r1 à ip]ait, avec un 

XIV 1 On brasaait les cartes. 
Le Îe'Jne homme s'était 

Il Y avait troi tabl•a de baccara et aurait dit qu'il s'éveillait 
levé. 

d't.m 

' 

le battement de ses tem~. 

On de chaine qui martelajt la tôle de sa g,rande toi1e verte. 
maân ~ : qm fait ,une offre 1... > rouJem<"nt malt. 

Berrnier venmt de r~pTendtre &On tou;r 1 Certains C' ... O:UP'iers suivent la partie 

une de rould.te. 1 eni;tourdis'JCm~nt. 
long voiture, wr la rO'llte du BoephoTe. 

Germenay aperc;.ut, assise à la rou- Le bus<e penché en avant, les 
lette, Yéiro-n:ka .qui jouait en PTC"nan.t mains dain3 !e,g poches d.e son smokit1.$i?, 
des notes ru,. un ipetî,.t cairnet. il fit quelquH pais incerbain-s, sans Tien 

Elle adrœse. un aourire au comrnan- voir. 
da.nt, ~ Quand elle vit qu'il était Pw il se tourna vers la ro•.rlette. 
avec Dari.a., son visage se ferma eot elle Qu.and il reconnut Germenay et Da-
toum.a l.a tête . T.ia, il corr;gea sa tenue, et vint iin .. 

Un mouvement brutal exigeait qu'il 
plotlgeât sou.d.ain ses regaT<Ls dans ceux 
du jeune homme, et lui oriât : 

- Oui, Et alors ? 
Mai.::i la voix hli mclnquerait, corn.me 

dans los c.a ach ema:rs. 
Il alluma une cigarette, ce qui lui PCl"­

anit de battre des p.awp-ières. 
Le brouh...ha de la fooule était do- cliner, talon• joints. 

mïné paw La voix solennelle des croupiers Ce qu'éprouva Gerrrnenay est 
li sentit qu'un flot de sang allai< lui 

1nex- rougir le visage. 
de la roulette primable. 

Au chemin de fer, les voix étaient Heu:reu-sem"nt, Daria Taillait à mate 
plu. brèves N plus eèches. couverts Béraird sur sa vie d'ermite a-

U•nc triip?~ margelle de fraos et d~ é- moureux.. 
p..ules nues entourait 1 .. tablea. iMais elle e'interTOmpit : 

Mais à relie où BérMd avai~ joué, Ah 1 mon Dieu l J'ai laJM~ cinq 

Aloni, d'un ton mdifféiient, il T&. 
pondrit : 

- Ah I c' e9t vrai. ~imez-vous 
que j'ai perdu la clé. C'est abstrr<le. 
Pensez, il faut ma.int .. n.ant détruire les 
gonds au ~halumeau. • 

plw d., bavayda- de eervice à la tro' ième table. c d ·t • · 
JI · , . ..l~- . .. ~ omme es em01ns mélancoliques et 

Plus <le ~!âneries, 
ges. 

li ~e l'(':~!ait qu.e les vr.a~ joueurrs, 
ceux qu1 servent l•cur di-eu en silence. 
et pouir qui tout k re&t.e est vani­

. a etait aUk"11..,~ a 15on n~a'!J m.e- d'i&tamts. 
t1er avec cetrtie arsa.nce et cet.Te oPI0111P- 1 B · b • • • t t t 
tilude QU:Î ~taient le fond de eon car ac~ 1 S = f u con na.:Te, t ~mm.ai , DU ' 

tère. , 11 e~ : ·~ mOIU!Vl' en;enl " sel sd epa• u• 
C d. .1 bl . . . es. sa voix, ro-m,p 1ssa1t e ceric.e une 

té. 
Da.ri.a ét:i:t PMtÎe 

les SW.VJ'le, 

avec les An~lais. 
Germenay avait 

omme on Jt, i sern rut n avoir vie extra oràinaM-e. 
fait que cel"l toute sa vie. 

Invité .à 
refusé. 

li n'aivait plllS rien à faire ici, 
une contirajnte .mystérieuse l'y 

nait. 

Avec le bout de oa palette, il étala .. t 
les mises, l~s regroup.aât. TeJ)au9Sait les 

mai;s c ba& Qui ne marchaient pas >. 
Tete· En wt c!in d'oeil, il avait fait le 

com-pte. 
Selahedidin Kihi ne ,113.contait La mince lame de boio, au bout die 

eon bTias que la force gonflait, avait lair 
à la première ta- d'une aile fhtible q<>i décri.va>t des COW"-

plus 
c!'histoiTes. 

Il s'était installé 
hie. bes sinueuses, s' élevcit dru tapis 
Aoais derriè..,., lui, Germenay sUtivait pour revenir, d'un frôlement précis, 

(à ...;.,..) 

Sahibi : G. PRIM! 
Umumi Ne.,.ïyat Müdilrü 

Dr. l\bdül Vehab 
le cercle se Teie.chait. livres eur manque à l'autre bout de la .Quelle misère 1 Il vit une 

de ioie détendre lee traill6 
expression &en jeu. ramasser les ca·rtes, et les faire di.&- 1 

1 
paraître, sans que jamais un.e 96ule ne 

M. BABOK, Basunevi. Galata 
~n-Piy.,,. Han - Telefoa 43418 Le sabot était fini. tahle, Que .ont-elle. devenues ? du jeune Rien ne v"ut celte lit1anie de chiffres 
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